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La résignation de M, Thomas
MoGreevyy
——…

£ile est référée au comité des pri-
viléges et élections

mta.

M, Cockrane mis en accusation

Ottawa, 19 août,

A l'ouuverture de la séance, l'Orateur

.nforme la chambre qu'il » reçu la dé-

mission de M. Thos. MoGreevy, cuinme
député de Québac-Ouest, ct qu’il a, en

conformité avec la loi, signé le mandat

pour l'émission d'un nouveau bref.

M. LAURIER dit qu'il ne croit-pas
catte procédure régulière. S'il ue se

trompe pas, l'élection de M. MeGreevy

est contestée, devant les cours de justice,

et M. MoGreevy w'a pus droit de rési-
gnor sousiège.

M. l'ORATEUR dit qu'il n'a fait que
ae conformer à ls loi qui l'ublige à émet-
tre sou tnandat lorsqu'un député envoie
aa démission. + Il ne saitpas si l'élection,
Je M. McGreevy cst ou n'est pas contes-
tés et s’il à où n'a pas le droit de rési-

ner. Tout ce qu'il y a devantlui, c'est
a résignation de M. McGreevy, et il agit
eu conséquence commela lui lui indique.

M, AMYOT dit qu'il sait personuelle-
ment quul'élection de M, McGreevy est
contestée ‘et que son adversaire récismo
le siège,

Sir JOHN THOMPSON dit que l'O-
rateur a suivila liguo de conduite qui lui
est tracée par ia loi, mais le gouverne-
ment, avant-d'ordoaner une nouvelle

élection, pourra s'assurer si rien n’empê-
cherait M. McGreevy d'envoyer sa dé-
mission.

M. LAURIER demande à l'Orateur
pourquoi il n’a pasfait la méme diligence
au sujet de le vacance du siège de Kings-
ton.

L'ORATEURrépond que le'cas est bien
différent et ln lui différante. Dans le cas
de décès d’un député la lui dit que l'Ora-
teur émettra sun mandat pour un nou-
veau bref sur la demande qui lui en sers
faite par deux membres du parlement.
Qerte demande ne lui à pas encore été
faite.
M. LAURIERdit qu'il aurait cru Me

1'Orateur sufisninment averti de la va-
canco par la motion qui a été propusée
pour faire des funérailles publiques à Sir
Jobn‘Macdunald,
M. DAVIES propose que la réaigna-

tion de M. McGreevy soit renvoyée au
comité des privilèges et dlections.
Adopté
M. CAMERON (Huron) se lève sur

Une question de privilège. Il dit que
certuins faits affectant l'indépendance
d'un des membres de cetto chambre sout
venus i sa connaissance et qu'il désire les
communiquer à la Chambre. Il dit qu’il
.est informé qu'en 1888 M. Edward
* Cochrane représentant le comté de North-
umberland, Ontario, a fait uu marché

, corrompu en vertu duquel il s'eat engagé
à obtenir du gouvernement pour un ncm-
mé Hedley, Simpson, l'emploi de gardien
du phare dela pointe Presqu’ile, en con-
sidération de deux billets promissoires de
8100 & James Stanley qui les a reçus et
déposés dans une banque pour l'usuge
personnel de Edward Cochrane, ou pour
fina politiques.
Qu'en 1889, Edward Cochranc a promis

à Arundel Simpson l’emploi du gardien
d'un pont toucnant sur io canal Murray,
si Arunael Simpson lui payait la somme
e $200
1l a été subséquemment convenu entre

Wesley, Goderick et Edward Cochrane
que si cet emploi était donné à Goderick,
celui-ci paierait les $200 2 E. Cochrane
et donnerait un bail de sa terre à M.
Simpson, père de Arundel Simpson, avec
la condition que si W. Goderick perdait
son emploi, le bail serait résilié. Sonor.
mémentà cet arrangement, W. Goderick
dut payer les $200 et donner un bailde sa
torre aux MM. Simpson. .

Le prix du loyer était fixé à un épi de
blé d'Inde par aunée ct le droit devait

“ ètre résilié ai Goderick perdait son em-
y ploi. En 1889 et 1880, M. Cochrane a
fuit à d'autres porsonnes des offres ot
propositions qui n'ont pas eu de suite,

M. Cameron dit qu'il n’a pes l'inten-
tion de fuire suivre In lecture de ce ducu-
ment dans une motion de sn part. ll dit
qu'il n’est pas le gardien de la dignité du
parlement et laisse au gouvernement le
soin d'agir en cette circonstance,

Sir JOHN THOMPSON dit que la
meilleure méthode à auivre est de dépo-
ser Jo document sur le bureau de la cham-
bre afin quo ceux qui w'en auront pas en-
tendu la lecture puissont en prendre con-
naissance La chambre pourrn demain

* être saisie de nouveaù de la question et
a ‘peut-être le député qui est accusé aura-t-

il nue explication ou déclaration à faire à
1s chambre.
Avant que la chambre ge forme en co-

® mité des subsides, SirR. Cartwright dit
Qu'il veut faire nfirme} par ia-chambre lo
rincips que le comité des comptes pu-
lics, étant de sa nature uni comité d'in-
uisition, il était nécessaire que tous les
ocuments de nature § jeter Is. lumière

sur l'emploi des denipraJrablics fussent
produits devant le comité, quand bien

‘# mbme ces documents devraient impliquer
+ quelques membres du cabinet. II croit
on conaéquence nécossaire de faire affir-
mer par la chambre que le comité des
Comptes publics a le droit indiscutablo de
fuite une enquête dans toutes les oircons-
tances de la cause et qu'aucune preuve ne
devrait ôtre refusée parce que catte predve
pourrait révéler d'autresgfaits de nature
& impliquer des membres du cubinet ou
du parlements

; Sir J. THOMPSON dit quo Sir R
| Oartwright pourrait choisir une autre
j Occasion que cellegl ponr établir les
gles de procédure de la chambre ou des
comités Us sont des questions qui doi.

; vent être étudiées avec-æoin et en dehors
de toute considération de partis. Quant

+ Hadaproposé actuelle Sir.J. Thoita ee o Sit mapson
itqu’ wonvelle. Hilo

€ eos longtemps et, il newais-paaqu'elle

   

     

“

Ait été violée et ne croit pas qu’elle le Soit
Juma, tant il est clair eb admis par toub
e monde, roinistéviels eunsme opposition
nistes, que le comité des comptes publics
ne peut refuser la production d'sucuu
document relatif à une enquête, puur lu
raison que ce ducument doit incriminor
un membre du cabinet ou un député,
Mais il faut que .cu ducament se rapporte
à l'enquête, S'il y est étranger, on ne
peut#furcer le cumité des comptes publics
a ef.prdounce la production, Aveo ces
explications lo ministre de la justice dit
qu'il n'a nncune objection à laisser adup-
ter la motion de Sir R, Cartwright.
M. O'BRIEN, de Victoria, §prononce

ensuite un discours dans lequel il insiste
aur la nécussité de construire dans la Co-
lombie Anyluise des éditices publics plus
en rapport avec le progrès qu’a faits cette
partie du pays. Îlinsiste aussi sur Ia
nécessité de construire do nouveaux che-
mins de fer.

M. DEWDNEY répond que le gouver-
nement prendra en considération les de-
mandes del'hon. député.
La chambre se forme ensuite en coniité

des subsides et discute jusquà 6 heures
les crédits lu département des chemins
de for et canaux.

M. CURRAN appelle l'attention du
gouvernement sur ia nécessité de cons-
truire un nouveau pont sur le canal La-
chine à ln l’ointe Ste-Chariess
M. Curran dit. que M. Pope avait re-

commandé la construction de ce pout
avant sa moit et que le gouvernement
avait consenti à faire voter in somme de
825,000 à cet effet il y a trois ans.

L'année dernière, cette summe a été
portée à 840,000, Mais M. Trudeau qui
a succédé i M. l'agé cumme ingénieur en
chef, a changé les plaus de son prédéces-
seur et est d'avis qu'il faut construire un
pout de capacité double.
M. Curran dit quo c'est l'affaire du

gouvernement de choisir le meilleur plan
mais le public veut que ce choix nie re-
tarde pas et que lu pout soit conustauit,
Car il y en a un besoin pressant.
A 6 heures, la séance est suspendue.

Séance dusoir

A la séance du soir M. Mousseau, dé-
puté de Soulanges a parlé en faveur du
crédit demandé pour le canal de Sou-
lange,

M. BERGERON a dit en réponse i
M. Mousseau que le gouvernement ferait
bien de ne pas trop se presser a feile une
dépense considérable pour la construc-
Lion du cat] sur la rive sud du St Lau-
rent, et lursyue le canal de Deaubaruois
est encors suflisant et le plus avantageux
pour le commerce. Le crédit a été voté.
Pendaut le reste de la séance, la cham-

bre a discuté les crédits pour les nutres
canaux du St Laurent et le canal de la
vailée de Trent.

 

Avis de motion

M. MeMullen n donné avis qu'il de-
mandera vendreii prochain, quels sont
les noms dus cinployés défalcataires de
bureau des douanes à Montréal, s'ils ont
été poursuivis ou si, après avoir quitté ce
pays, ils onteu la promesse qu’aucaue
potbrsuite neserait intentée contre eux.
M. Godbout demandera vendredi si

une partie d,s $228,000 votées pour la
construction du Québec Central a été
payée à la Cie, et si aucun paiement n’a
été fait, pour qu'elle raison le crédit es:-
il encore à la disparitiou de la Cie.

 

NOUVELLES DE MONTREAL

Le aire McShane a requ la lettre sui-
vante du contre-amiral de Cuverville :

Le contre-amiral Cavelier de Cuverville,
commandant en chef de la division na-
vale française de l’Atlantique Nord, à
Sou Houneur D. le maire de ln ville
de Montréal

Mousieur le maire,

.Au moment de quitter Montréal, je
tiens à vous exprimer toute notre grati-
tuüe pour l'aimable et aympathique ac:
cueil qui nous à étéfait,
En remerciaut la municipalité de son

hospitalité et de sa courtoisie,je vous prie
d'être mpn interprète auprès de tout ceux
qui, sans distinction d'origine, ont bien
voulu-s'unir pour nous faire les honneurs
de votre belle cité.
A tous nuus dirons merci.
Veuillez agréer, M. le maire, l'honuma-

ge de mes acntiments de haute consilé:
ration et d'vutior dévousment.

CAVELIER DE CUVERVILLE.

Il y a eu une mande réception, hier
après-midi, à bord du ‘* Bisson ” ; le
maire, les échevins et une foule de citoy-
ens importants y ont pris part.

Il y à eu aussi, hier soir, une grande
réception chez le muire McShanuenl'hon-
neur des olliciera frangais.

Ce matin, vers neuf lioures, le ** Bis-
son ” a quitté notre port pour Trois.
Rivières où 1) passera une couple de jours,
et de là, il se rendra à Québec.
Une foule nombreuse aasistait ce matin

au départ de l’aviso et ont salué une der-
nière fois son glorieux drapeaux,

Durant le court séjour.du contre-atui-
ral en cette ville, nous avons eu toute
une série de fêtes suciales. Une des plus
brillantes fut le dîner donné mardi en
sun hounour à St-Junn d'Iberville par le
commandant et les vfficiers de l'école
royale d'infanterie

Les officiers français, necompagnés par
M, Schwab ot M. H. Beuugrand se ren.
dirent à Saint Jean oùils furent requs à
In garéparlecommandantetlusofliciers de
l'Evulo qui les conduisent aux casornes
aù la salle du ‘mens’ avait été spéciale-
ment décorée pour Ia circonstance.
L'hon F. G. Marchand, M. Futvoye et
M. Carroau s'étaient joints au colonel
d'Orsonnens pour venir faire honneur
aux visiteurs.
On but à ia Reine, à la France, aux

officiers français et au commandant ct
aux officiers de l'Ecole de Saint Jean.
Lo général Herbert, incapable d'être

présent pour cause de maladie, avait en-
sors son nide-cemp, le capitaine Streat-
field, pour saluer l'amiral et ses officiers.

Une dépôche de New-York annonce
que M. Erastne WViman a été _interviowé
aujourd'hui psr un correspondant du
Witness. TI n décl nré au cours de cette
l’entrevue que ladernièredépêche publiées

nalesgausneum-canadiens à sonsujet

  

 
CUEDEC-JEUDI, 20-AOÛK6801

est complètement dénuée de fondement.
1 ost faut qu'il ait refusé de donner sun
appui au parti libéral dans l'affaire de la
réciprocité, ll est également ffaux quil
ait déclacé n'avoir plus confiance en sir
Richard Cartwright. M. Laucier ct sir
Richard sout lus seuls hommes au Canada
qui puissent mener à bonus fin la ques-
tion réciprocité,”

 

NOUVELLES D’OTTAWA

Encore des victimes des enguétes.—Un
mariage à sensation.—La sossion,

Ottawa, 19,—M. Prouskill, surintun.
dent de la pupeterieet M. Sénécal, sarin-
tendaur du l'imprimerie du gouverne-
ment ont été suspanius de leura functions
nujourd'hui en couséqueuce des réaéla-
tions devant le comité des comptes pu-
blies ce matin.
On peul s'attendre encore à d'autres

destitutions vu suspensions d'ici i la fin
de la session,

 

_ Il parait qu’une enquête va aussi avoir
lieu sur le département de In wilice.
M. Cockrane, député de Northumber- |

land est accusé d'avoir profité de sa posi--
tion de député puur faire de l'argent
L'enquête dans cette affaire aura lieu
dans quelques jours devaut le comité dos
privileges et élections
Avec toutes enquotes qui restent i ter-

initier on à commencer, il t'est pas pro-
bable que les chambres puissent etre pro-
rogées abanut un mois vucore, l'aflaire
McGreevy ue sera pas chiuso réalée avant
quinze juurs encore,

NOUVELLES DU MANITOBA

Winnipeg, 19. —Sa Grandeur Mgr Ta-
ché est beaucoup mieux que la semaine
dernière.

Sa Grandeur Mgr Grovard partira
sous peu pour Rome et reviendra au
Nord-Ouest le printemps prochain.
, M Albert Bétornay, inspecteur des
écoles sauvaues catholiques du Manitobs
et du Nord-Ouest, est arrivé d'une tour-
née d'inspection des écoles du traite No
2, Son voyagen duré un mois. Avant
de retourner à Régina, il ira en sa quali
té officielle aux réserves de Roseau, St
Peter, Lac des Bois et Pavière aux Au-
glais, ete,

L'exposition à Winnipeg aura lieu les
25, 49, 50 septembre et ies let 2 vetu-
bre. Unesuvinme de $13,000 sera distri-
buée en prix.

 

Cigarette Derby

Pour cing centins, vous pouvez acheter cette
cigarette qui (à l'exception dde l'AYHLETE) est «-

kale de toutes les autres marques sur le marché,

vendues pour le duuble du prix.

In Rivesie & Cie, Montréal,
Les plus anciens'manifucturiers tabuc haché

et les plus grands fabricants le cigarettes du CaF
nada.

Bobé se réjouit !

procure un soinimmeil doux «t réparateur 1 n'agit

pag à la manière des préparations d'opium, af
prucure le sommeil en létruissant les causes ide

l'insomnie. Or en vent partout. Dépdt général à
la pharmacie Lalue.

De plus en plus en vogue

A toutes les épiceries del a villeet Jelacam-
payne un fuit un débit étuununt de l'Awi due
Enfants.

Cignreties *Hyde Park °°

Une merveille de manipnlation dane la fabri-
cation des cigarettes. Supérieure 1 tout autre
Mârquo sur le marché. E-sayez-les et jugez-en
Par vous-meiner,

D, Reteuix & Cire, Montréal,

Les roses

Let roses fleurissaient sur ses joues. Elle = ser-

vait tous les matins de Ami des lanes cette
cau de benutemerveilleuze

Magasin do l'ouvrier

Si vous désirez un habnilement. fini avec coût
de la valeur de 815.60 pour ST, 4allez à la véri-
table place.au Nu 106 rue St-Juseph, evin de la

rue du Pont.
 

 

  

LA LIGNE

DU

Compagnie Generale Transattantique
Les magnilquespaquebots decotts ligno:s-

vorite pourla continent partiront de lu 16660
nu. 42 (nouveru numero! de Ja rivière du Nord,
su pled do Morton street, comsuit:

LA BOURGOGNE, Samedi, 22
Andt, à 7 hrs n. 31, . .
LA CHAMPAGNE, Bcyer, Samedi, A! Aout, à

1 heure PM. Co
LA NORMANDIE, Laurent. Samedi, 9 Sep-

dembre, i 4.30 ALM.
LA TOURAINE,Frangeul, Smmodi, 12 Septem-

bre. 20.30 a, wm.

PRIX DU PASSAGE POUR LR HAVRS

léreclasse (vin compris) $100 $30.
DOMECIAESOaeiene $00,

Bilctsaller et rotour à prix rédaiss

Entrepont de New-York an Lavre, $24.50, Kn.
trepont de NowYork a Parla, $29.00, avoo ame.
nagement superieur comprenant vin, Mere ot
ustenslics,

A. FORGET Agent Genéral
3, Bowling Green, New-York

R. STOCKING, agent pour quebec ;

fi bo FRANCAISE

»  HAVRE

Lebœuf.

  

Le vapeur “Jacques-Cartier”

Lairsera Québeo Juequ'À nouvel ordre tous les
fardis à 8 hrs a.m, et leg, Vendredia 3 8.00
ten. tm, Arrétant À Ste-Anné de Doaupre, Bnie

St-Paul, Isie aux Coudres, Eboulements, St-Tre-
né, Malbaie et Cap à l'Aigle, St-Siméon, Ta-
doussae, l'Ahse St-Jean, St.Alphonse, Chicou-
timi.
" Par ordre, J.E. PARADIS
9 Juillet—

EXCURSIONS

À Terreneuve et Cap Breton

 

 

SIGNÉ vendra, durant jes inols de
LkSous TONSor dex billets d'excursions
pour tesvapeurs suivants : Lach

te NO”Capitaine Paul Lachance.
oR, sus # pL. Emeiio Couillard.
“THA " Klgéar Bernier.»

9.00
00

… enn, Torrcheuve cf retour...
Afdoenov Breten et retour.......

  ROSS & OIE.
£8 jullietmlst, oil rueStPlazre, ‘

Le “Sirop de Chevalier au Drone Codeine’ tui

   

Le et rprèe Lundi, le 1
partiront de Québec.
suit, exceuté les dinianchee

DEPARTDE QUEBEC
Dalastation dv Pacifiqué Canadien

8.30 A. M.—¥xpress direct pancie F,1c st
Jenn, Tous lea, jours xrrivanca
Ja jonction Cbæmburda 4.17 p.
met à lloDerval à 5,139, tu.
De la Jetec Louise, )

5.30 £, M.~Expreas local partetousles ijonrs
pour St-Raymond 5 acrivanta 7,3
p. 1.

ARRIVEE A QUEBEC

6.15 A. M.—Hxprese direct part de Roberval
à &-30 p. m.. tous lem gars ang
que le Dimanche. 14gi8 pus le ne-
meri, (etde ls jonction Chambord
«2.00 p. in.) pour Québec, (C,D.1)
y urrivans à 6,15 & 15.

8.40 A, M.~ Expresalocal part tous les ira de
St itaymond à 1.05 A.1D.0É “rh vads
iQuébec, Jetéo Loulse, « 3.40 a un

815 P. M.—Train mixte vart do la Rivicre 4
Pierre tous les jours a 2.15 pin.
de Eu-Raymosd à 520 put, et du
lac St-Josepii à 6,00 p. In, Accivant
à Québec (C.P,11) à 8,16 p. 151.

Vingt minutes pour prendre le lubch au lac
Edouar

Chars palais “Monarch” attachdsn tana i»:
ruins directs du jour. et chars dortuirs aux
rains directs da solr, (n peat roteuir da sis-
gos ct dea Lits, et so procurse des billets de
passage chez R. M, Stocking, Viæ&a-vts l'Hot-l
St-Louts, et chez Suzor & Tuudelle, 38 tue ca
Pont.
Le batoan à vapeur “INA” voyagers su. in

lac St-Joseph, entre lu station et Phoôtrl
Vicw, entre le J5iuivet le !4 ser!
raccordoutent avec los trains. le batouil u
vapeur do M, Beemer, **UNDINE” el lo La-
teau us vapeur * PKRIBONOA “ vOyurriont
comme suit sur le lac St-Jean : Calumerçant
itudi le là juin, et durant la saison des touris-
tes. le batourr à vapeur, ‘ Peribonca ” Capi-
talne George Martiu. Ou lo ‘bateau a va
peur ‘Urdine’ capt. M. Savard, partirde
Roucrval tous les jours, aiustque (& Himan
che,u 9 A. M., pour le “island louse, aia
Grundeecharge, y arrivanta 11a. mm. Au re
tour pat :lra de la Grande Dechavge & 1 nom
etarriv.ra a ftoberval i G p.m
Le bacnu à vapeur‘ PRRIBONC A " ire «

larivierc leribonca deux fois pu seinaine,
ou plus souvent, pour tes besoins de ius --
ricet de lu colonisation.
Lofrez pour tous ins poinrsdes distrt" a du

LucSt can etSaguenay,à l'estdeis Jos. tou
Chambard, est enregistre pour lu Jonction
Chambord. et pour Roberval et les cudruir: à
lonestenregtstré pour Foborvai.
Le fret ne sora pas regu à Québoc pres cin

heures P. M,
1illerado reronrde premiéreclan: ‘auxa

d'un shraple billet, de Quebec à Louces oe à
Liots<, € niis les samedis, BO113 pour reveutr, 1x
qu nu wardisulvant.
Excullentes terres à veadro par le Ga i-

vernemer. danslia valise du Lacs 3 can, »
des prix nominaux, ’

1.c chemin defor cransportara 103 aouveatt:
colons et leurs faimnillos eù uns quaultté li +.
tecdc'curs otfets du ménage GISATIS.
Avastagosspocilauxoterts à GLUX QUI 21

blisser.t deg moulius ox autres induszcis.
Pourinforuintions au sujet dos prix pour. 1

passagersci deg LaUX pour iefroi s'adra-s a
ALEXANDIBE HARDY, Agent Uduscal baw
les d'ascagers ut lu Fret Quebec.

J. G SCOTT.
SoC, 00 Gad:

  

Québec, 23 juillet 1304

 

1891 Arrangements d’Eté 1591

1.4 et apres LUNDI, fe 22 JUIN 1831, ln:
trainseur cecheurin dafer cirentevont quot-
dtennement (dimanche excepte) rsu ne suis:

LES TRAINS QUITTERINT LEVIS

Pour là Rivière dn lonn et Dalhousi. 7.25

 

Accommodation pour Kiviére du-Lo:p. 5.00
Pour Halifaxet *t-Jean......... . 14.30
Pour la Riviere du Loup... . 17.45

LES TRAINS ARRIVERONT A LEVIS

De la Rivière Ah JOUD....000020 0000000000 515
Me Halffax et St-Jean... 2 eee 0 10.40
Dela Riviere du Loup, 1645

 

De Dallousiect llv:èredu Loup. .... 20,05
Je char dorto'r attaché au-train express

laisse Levis n 17.25 re rend a Dalhousie,
Le char dormir attaghe au train Esores:

partantde Leviea 18,30 h8a rend a Halifax,
‘Tous les chars de ce train font eciniresa 1h

lunitereelectrique et chautles par lu vapeu
dela ivcomotive,
TFousies :1nins circuleront d'après te Eastera

Standard Time.
Ou se procurera des billets ot des tuformna

tions un propos dela vole, des taux da freucl
des passagers CL g adressant à

AGENCE DE QUEBEC,
. 49, rue Dalbousie, Quebec

D. lOTTINGER,
Surintendant en chef.

Bureau du chemin defor. t
Moncton, No 18. 17 juin 1834, 4
 

     avonaer
Ligne do Quehecs Ste-lnn

 

A partirdu 20Juin 149). le vapeur" Brothers”
fera le trajot suivant, lo temps et les circous-
ance le permettant:

Départ de Québec Départ do Ste Auno

Dimanche 386.30 a. m. Dimanghe à 3 h. n. un.
Lundi 6,508. m. Lundi * haope mn
Mardi, 36.30a m. Mardi Alh pur.
Mercredi 26.308, m. ere R1 hp. 0.
Joudi L308. m. Jeudi Al hp tn.
Vendredi à6.Wa,m. Vendredi à1 hp. m.
Samedi ulh. pm. [Samedi à 4 hu p. Ta.
Le bateau touchera à Notre-Dame et à St-Ju-

seph tous les dimanches et iendis. ;
lvutesuciété religieuse où civilequi organise-

ra un pèlerinage puurrs se procurer ne bateau à
des oenditions avantagouses en n'Adressant fu
capitainnou cher Bérubé & Chouinard, épiciors,
Basse-Ville, Québso,
Wjuin- Capt. ELIZ. FORTIER,
 

     
—.
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Le Vapeur “Montmagay” Capt. Vien’
I Eetapradsio5 courant. ef Jusqu'à nvis con-
À tratre, le temps et los sitcOnstangos le per-

mattant, (are lo voyage sostiitic suis, (Dimanche
et jour de têtes excepté):

De ’ - Do Québec

Berthier 5.00 A. M.

Sika Ax 418 P. M
St-Laurent S004. NM. eT

Le Samedi .
thier 8004. M.

t-Jean 4.00A. M, 41$P, M.
Bt-Michel 5.00 A.M. mn
Bt-Laureut ‘ 8.000. LE

N OURD aisOSoR tee eh Teen 0A30 on, arréLnatLL F e ‘ . I

BioMien eureslicerrev
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A
e
n
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JOURS de SEMAINE pour Montreal,
Oltawu, Torunto, Chicago et tous les
points de l'Ouest, pour St.ean, New-
ort, Boston, ettous les points de la

+ 11D Nouvelle -Angicierre et les stations
< Interimédiaires. churs directes depuis

Pp. a Québoc à Junction Montréal, pas de
changements à Mile End- Aussi train
directeau Nord-Ouest et sur la Côte
du Pucitique depuis la Jonstion St-
Martin,

LI5 DIMANCHES. pour Montréal ct les
+ Ml. | :tativus intermédiaires, Toranto ct

Chicago et jes points de "Ouest

JOURS de SEMAINE pour Mant-
réal. Ottuwa, Toronto ct les points da
l’Oucat, connectantaussi à Montréal

tt avec les trains directes, avec change-
: went pour St-Paul, connectant an

10 03 Sault Ste-Marie avec les trains de
* < Duluth, Côte Sud et chemin de fer At-

p M lantique, et les point de l'ouest de ct
» # [a St-laul ct divergount aves toutes

les lignes. Aussi, pour Boston, Port.
land, Soringheid, Rivière Conneetr-
vut et fous ses polnits Ainsi Que les

station: intermédiaires

5 in
ARRIVEE À QUEBEC

Depuis Chicizo, Detroit. Toronto, Mont.
véal, Boston et i+: stalious utermédiaires,
ULAL ML 5.00 PLM, des jours de semaine
eties Dimanches, à 10,03 P. M,

“ Douraches compris.
$ l'imanches seulement.
+ Ihinanches exceptés,
+ Reserve de chars Dortoirs,

 
 

DPRRAUX PR HILLETS à QUERKC: lôlel St.
Leis Station du Polis et No 87, rue St-Pierr«

W.1.Euu, ’ D; MeNTCOIL.
Agen, dea Paie, Ageut Général.

 

 

 

CHEMIN DE FER

Quebce, Montmoreney et
* a

Charlevoix

4OMMENCANT DIMANCHETeMai 5
(es rans carcuderont cumme suit

LA SEMAINE
Li <<ent Québec poare

ste-Anune u 7244 Me, 10,0) 1. m4 2152 a
elu ange wm.

Arrivent a Quihee Je Sre-
Anne a 9.3 4 wendy ae om, BED pom e
cAprem

Lent Québer por Monrmnrence 2 Jako, wm
Sovevent a Queen di: Montuisreney uw G20 uv

LES DIMANCHES
Li --ent Québec pour

ste-Anue 46,00 a ue, Tm
LURE, BeRp ta,

Nrrnvent 4 Quebee de Rees
Anne 4 boos LBL, vo a.
Odtlpaw,

Lestruins quittant Québec 36.00 et 20a. in.
les Dimranckes matins, H'arrétent gui AUX -T-
tiens interutédiaires et Juhl Jen Hh couse

nent le plus aux pelering,

Pourict tauspéelans dufrecot des prise
_* va, s'adresser Ru surintendantSee; Lis, URESSMAN,
voll RUSSELL. Geran.

Surintendant.

LIGNE DE ST-ROMUALD
A PARTIR dn MERCREDI, LE A MAL ©

ittmps et les carconstan es le permuttant. le vi
carLevis” cant ane Destochers, gaitiera

SEY aay,

ma Lope on

 

Quchoce, St-Romuald
vaut AM. “ALM,
+ AM. t ps NE ALM

ii. at AM. Tena Jeon ALM,
Sapa im Lao PM.
sup M. wi} M
Clot ML -0rN

Liz bIMANCHES
APM. oomM
aePM, cou P. M.
tu PM

Artotant au quai Bowen, Vy Sillerv,aflers re
Lov ines de (ee, He VOFARO SA fért à S Ors

matin de St-Rousnai let dans Vapres-mide te
akures seront les ursir = quele dimanche.

Ligne de l'Isle d'Orléans
Aprèsio vn Mai lo temps et der siircane ta

“Je permettant. le vapeur Orléans” car:
Dodd lets lg Iriel goatee sd.

Isie d'Oricans Quebec
HA ALM
wih ALM.
HAM.
Zot AM,
amp. M.
oh}, M.

Lun PAM.
LWPM
ba) PML

 

les suuss de 1âte, an voyape so fers à $ hr> da
matin de l’Iste. et dans l’après-midi les Leures
‘erontles twéines que lu dimanche,
Les dimanches et les fêtes, le prix «do guerre

sera le même puur St-Joseph que ponrl’Iste,
awailssi—
 

 

-Du—

Richelieu et Ontario
— ENTRE —

QUEBEC ET MONTREAL

FT ESTRAMER * Québec ” capitaîne Nelson
artira du qual Napoléon, les MARDIS,

JEUDIS, eù SAMEDIS à5 heures p. mn.
Le steamer ‘* Montréal” capitaine Roy, par

tira du quai Napoleon, les 2UNDIS, MER-
CREDIS ct VENDREDIS, à Sheures p. in.
Ces deux steamers arrôtent à Batiscan,Trois

Rivières et Sorel

Entre Montréal et Toronto

A partir de LUNDI, le ter JUIN, Jusaw'au
15 Septembre, Un bateau Jaissera Montreal
tous les jours à 10 houres à. ni, cucenté les di-
manches. et Eprès cette date trols fois par se
maine, les LUNDI. MERCREDIetVENDREK-
Di, jusqu'an 0 Septorvbré, de Lachine à 12 30
p, M, ot du Côteau Landing à 6.30 p nu

Ligne du Saguenay

Le vapeur ‘Saguenay * capitaine Locours
artire Fa vai St André, à 7.30 à. 1m, le MAR-
let V fxDREDI ur la Baic 8t-Paul,Rbou-

jementx, Malbate, Riviére-du-loup, "Anse St.
Jean, 'Uadoussac, He!lia! Bay, et Chicou:
tim, A ,
Le “Canada' capt George Riverin, voyagora

avec le ‘’Sagurnay.”TI quittera Québec les

Mereredis at Sninedis, €L arvéiera a Lous les
porta intermediniras, ;
Pour la commoiité los families, A common.

cer du 27 JuilletJu-qu'an 14 Septembre an ba.
teau quitters Quebea pour Murray Bay tous
tes Lundis, a 10 houres a. m., arrétant A Bato
8t-Paul ot Ebonteinents aller ot revonir. Quit.
tora Murray Bay te Mardi, à 7 «. m., pour

uébec.
mn pout rotonir des bailets de passage etdo
entine pour Alantrcal nu bureau de ia Compa-
gnie, au quai Nopoléon, ot pour la pe du Sa.
Lu . au quai St-André, ot ansel ÀWagoncy
e R
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Mais elle l'avait retenu avec des
supplications passionnées, s'écriant
que lady Ellen aurait besoin de lui.

Dans le désordre de son esprit, elle
accueillait tour à tour les espérances
les plus vives et les projets les plus
sombres. Elle souhaitait seulement
pour son üls, . Elle était si lazse de ce
mensonge, de cette longue eu sinistre
courédie, que son désir le plus intime
elit âté de tout révéler, puis du mou-
ir tranquillement,

Ptus d'une fois, en contempiant les

traits à la fois austere eL doux du

prêtre, elle sentit le besoin presque
irrésistible de se jeter à ses pieds et de
lui avouer sa faute. Maisdu reconcili-,

ation supreme aves le del ue pouvait,
avoir lieu suns lu reps tion et si
sou orgueil était enfin brisé par tant
de souffrances, son amour pour son

tils, cet aisour passionne el coupable,

fermait encore ses lèvres,
Elle marcha vers Lawrence,

valante, joignant con. ulsivement
HATE, OL Baura

Eh bien, quas-tu vu }
Li passa son bras autour de la taille

du su mère, ct appuya ses les pes pies
sur son front ave Un respect tous

chant vt une foi tncbrantable, À es

yeux, elle 1 était pas, vile, ne pouvait
pas être coupable ; vile etait, vounue
ti, Lu victime de ve qui star passe,

-- Mure, dit il d'un ton pleiu de

voeudees<e, VOUS Laster, pas MOINS

vote enfant pee qui n'est plus —ir

{Lawrence Bellinger, pester pas |
Un cit étouife las vepondit, et Tai.

tu, se dégageant de son

chan:

Jos

éteinte, se
Aces ude toute <= hanteu ol les.

an ciel des veux fin ds,
—Oui, out, seorta eue nt ue

vaaltation, celui decat arrives 10

Pneu est juste | Aprés tout coin vaut
alex, on ue successous ce

poids 1.22 Je avais pas be lovee de
men deinveer, i est ote dde dessus mia
«paules. Maintenanttout we semble
pe préférable au silence qui m'étout
fait.

ses paroles aden areohétentes, et

“dt ne semblit pis Songer que son
is Peutendait. Ceiut-ct, cependant,

Secout at avec sfupeus . l'horreur se
jGsue ses (raits, etcfut dun

cent picin de désespoir qu'it s'euria .

Ma ere, ohana mere. ditesanot

pre vous nr de savies pas to

Hlle tressailiit «ve mot, eu
<a hat sen revard ardent

witcha

“Ce nest pis A tot à tueur tare nn
“aditelle av

A Loop animé, vod tour !

violence. de

C'est par
cusour pour tot que pat apporte certe

mute tovtare ! Moi aussi l'Étais hère.

coproche

Var aus-t petuus houle/

Hone dent ada phos al setint Je

SUL SON at, de viddgue vache dans les

cihe a, ot tant son corps trendlnt

cou pat des -andlots convuisifs

Ah teur svinl Lait au dessus de =vs

es {li avait pa former Une tesoin
ven généreuse, tenoneer a la fortune
x ROQUE HE UNL pas ou tai, al

(VAIL Je, xn faibiir due adieu a

« Lilian vi cuiendie son arret de cette

bouche Lien aimee, Mars alors mème

ae consolation lui restait -il se réfu-

cut dans cette passion +1 pure, st
Gxe, l'amour et le respect de ss mere
ti avait besoin de la vénerer de dad

prodiquer une plus vive tendres-e, de

trouver cn elle une compensation pour

veque fui manquait soudain, Ft voila

elle aussi lu échappait ? Et voili
qu'il découvrait que la femme qu'il
avait le plus respectée, le plus eberte,
n'etait, che l'avocat cHle-menco, qu'une

cohminelle!
Lady Frida terrifiée, restait inno

ble, comte si un abime l'eut tout à

coup séparée de son enfant, [1 étant

vaitalléger...... C'etait elle qui far
sait couler ses lates, et celle n'osnit

pas los essuyer!
-— Lawrence

rant.

—Ne m'appolez pas ainsi ! Vous

savez bien que ce nom n'est pas lo

tien !
Alors la malheureuse comprit, pour

la première fois peut-être, l'amertu-

me des fruits qu'elle avait plantés.
Elle s'élança conmme une folle hors de
Ia chambre, ne sachant plus ce qu’elle
Enisait, songeant vaguement qu'il y

avait daus le paic un étang aux caux

prosondes. . Elle franchissait les pe.

louses de velours et les corbeilles feu:

ries, sans s'inquiéter des branches qui,

ça ét là, venaient de frapper son visa-

go... Lä-bas, au bout du jardin,

elle voyait los arbres du pare.
Une voix l'arréta dans cette course

insonsée, L'accent de douc- autorité
du Père Alfred la fit tressailliv et une
main vigoureuse sasit son bras,
—Lady Frida, qu'avez-vous s'écrin-

t-il. Vous paraissez malade. .Où allez-
vous f-Qu'est-il arrive ?

Elle était demeurée un instant in-
décize, mais le même Égarement parut
dans son regard tandis qu’elle répon-
dait d’une voix brève :

—J'allais me tuer.
—Dieu miséricordieux !..

dit elie d'un tan dd La pression de sa main-devint plus.

 

en proie a un désespoir qu'elle ne pou |

 
 

énergique, et il attacha surf-elle des
yeux ou l'épouvanteæe mélait à une
ardente pitié.
—Lady Frida, dit-il, quelque grand

malheur cst survenu. Vous souffrez
Si vous ne voulez pas vous confier au
parent, à l'ami sincère du pauvre,
Henry, ne voyez ensmoi que le minis-
tre du Scigneur, et dites-moi ce qü-
vous brise...
Tout cn parlant, il la ramenait dou-

cement vers lu maison. Lapetite cha.
pelle (le la tourelle était ouverte ;lady
‘vida s’y luissa guider, et ce'fut dans

cet asiie, ouvert À tou. les douleurs
et à toutes les hontes, qu'elle fit enfiry
l'aveu du secret si longtemps ensevell
dans son sein,
RE ar au ss a 00 seu ere mme a 00000
Une heure plus tard, le prêtre la

précédait dans'la chambre de son fils.
Lawrence avait dominé le premier

delat de sou chagrin | assis devant som
bureau, 11 cherchait un plan de cone
duite, essayant de concilier son devoir
avec la pitié qu’il ressentait instincti-
vement pour sa mere. Ah! sil avait
pu être transporté à mille lieues de là
pauvre, obscur, mais ayant échappé
au scaudale!....
(ne faire, copendant; Eloiguer d'a-

bord Fada, la,préserver des atteintes
ou «le- 1cvnerches de la justice ....1]1
vrésolut de faire appel aux lumières
d'un bousime spécial, et prit sa plume
pour ecrire 4 son conseiller légal. Le
temps = ecvuluit, &ù cette tâche péni-
ble av mmopite, 1l faudraitrevoir sa mè-
re et Indy Dellinger 1...
Wand iv visage ému dugpritre s'of-

SPL à ses youx Il se leva vivement, et
so jeta dans les bras qui lui étaient
tendu=,
— Mon cher, mon noble enfant.

Ainsi, vous saFez tout ! wurmw
sx Lawrence en tressaillant.

Soudain 1 s'intervompit ; il venait
de voir su mere en dehorsde la porta
debout,mobile, fixant sur lui un
rezard plein de douleur.

Le lève Alfred se tourna aussitôt
vers elle.
—Veucs, lady  Fridu, dit-il avec

douveur, el apprenez à votre fils qu'il
dens aussi vous pr ode, LL Racontez-
lui ce que vous avez souffert,

Hlle regarda de nouveau son ils
art une sorte de crainte. . Jan ce me-
went, la vision des jours passés se re-
presenta devant Lawrence : ilse  sou-
vint du temps ou triste, inquiète (ed
tense, elle se penchait sur son petit
Ut lui prodiguant sans compter sos
suins # son amour... Si fière,si/bee
jadis —aujourd'hui humilié devant lui,
La faute fut effacde a es yeux ; son
vœur se fondit, et l'atirrant à lui, Til
lembrassit longuement.
Mors assise à ses côtés, cachant de

temps à autre sa téte sur son épaule
et pursant dans les regards du prêtre
ta torue et l'encouvagement, elle ra
-outa au vuilieu de ses sanglpts ce
qu vait até sa vie... Elle peigidit

les tronaces auxquelles elle avait cédé
ses resolutions de tout dire, sesduttés
-0ù atvour waterusi exagéré et coupss-
Lie. duveau, hélas * l’auxiliaire du'teri-
tateur etilo point d'appui fatal qui
avait acrvi À soulover;et à perdro cette
consciente... . …Et tout ressontiment
disparut de l'ame-du jeune bomaæ.
Seulement, quand olle sc tut, il‘Ait-ctre

l'ombrassant du nouveau :
-Vous n'avez trop aimé. . Mais jie

souffre bien aujourd'hui !
Uo fut sou seul ropruche, mais it dis-

chiva lv carur de Ju pauvre mère,
—<Jt que feraije maintenant! s'é-

«ris Lawieuce. joiguand les mains aaÿ20
at goisse,

-—Je nie tai jamaisdonné:un -
vais conseil, répondit-olle enpleura: t

   

Toute voupadle que Fe fusepl rey-
pecte Vame de mon-enfant. .. (Ne me
menage pas . jo m'accuserei, ilefaut
moi-mêène, Maintenant quej'ai parl
peu m'importe que le monde enti
CONNAISSANUE ma vie, ot raver aux

jours ou ie chantais.pour faire vivre
won innocent enfant

Le Père Alfred était très pâle : oil
prit la main du jeune homme, et dit
d'un accent profond:
— Moi ausoi, j'ai ma part d'amerta-

ine.. .Jodonnernis ce que j'ai de
plus cher pour pouvoir vous dire :En-
sevelissons ce secret, et que Dieu «seul,

connaisse vos regrets à vous lady Fri,
{ da, votre douleur et vos angoisses,
mon cher cnfant,.Ce qui m'appard
tient en propre de cotte fortune, je

vous sapplic, je vous adjure dede gare
der. Mais lc titre et les biens suhati-
tués doivent revenir à un autre 1moi,
préver vout à l'ouseurité ot À la pau-
vreté, je suis obligé d'accepter votre
sacrifice pourl'awour de la justice en-
vers mon héritier ! Confiez-moi du
moins In direction du cette affaire ;
nos amis nous aidoront j'en ai la con-
fiance, à étouffer le scandale, et la)
spoutancité de cette restitution pour-
ra même détourner ln honte et le
soupçon de dessus la tête de votre
mere,

(A suivré.)

reveal

Avis aux fumenrsdu cigure Plugynt

La qualité de ve cigare en à augmenté la vente
au-deld de nas plus ardentes vspéranose,
Nous maintiondronstoujours In qualitéde outa

to marque et afin de protéger les consommutontss

auser bic: que avas-mémes,contre les march

2ans serupule quivendent dosoigarcsdemanque.

inférieur» vamime étant nos-Uroanrs Poue-Har

Nons ucons mis eur chaque ofgare une Banos

Pruc-Haraucun n'est véritable o'itn'onest ines

pi L. 0. Gnorne 4CioBonMontréal »

Cet avis n’est-pasdonnécomme
©

«pour que les Fameurs quixot ‘l'habitade de de

notre comamPuue-Hatsoisatcerigined'ejrr

anqu'ilrdemandent
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méthode mise en pratique, les

5 IPSTALAGE TE 7-05
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sourds-muets parlent et “ enton-
zu0 :

ND 5885 ka0DÉ5es

@

dent.
308 oR fw=t 2058 ; It te
33 Ex 59885085 Nous allons faire connaltre ce

= = Mas Boga 53% > méthode qui produit des résultats

-— 028970 as EE w 3 3 vraiment surprenants:
70-432 "30

— "353958 M225 g9%8 Exercices préparatoires

es A 3 ne.) Le premier objet de l'enseignement
4 des sourds-mmuels est l'articu ationet

<a x la lecture de Is parole d'après lus

ganes vocaux. lo professeur, après

no examen minutieux de l’élève fut

fait exécuter Une périe d'exercices

préparatoires dont l’ensemble forme

‘ ' nue gyuipast uo Progressive Comlns-

. taut en une notation des mouve-

4 ie FA" |menta du corps, des différentes auii-

mS ah 2

1

indes of dos divers joux de la physio-

ALL nomie et en une imilation des mouve-

SS 6 pÉt ments ol des positions des organes

CE VCO CNALSez “= VOLUN. A

’ Le professeur fait différents mou:

ca = ça rps Lout cutier et. Pé-caro, “TMowREALY Joments du € OrnsLOUeu i

i"LARA

A

aSairsn48 Sa0es êve les reproc . eu ea

!
amndne ous GOUVEIMCNLS à se iocali "er

dans les organes de la voix; on dis-

cipline ins lo jeunesourd-puet tout

cu développant chez lui les ticulics

  
  

 

Au Bon Ton

positions et les monvements des or-

I,

_ Talyeie générale.

Yrémont ont été iuvités à prendre porta

THEU. HAMEL,
AGENT,28 Juillet 1584  
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Les Francais en Angleterre

On peutdire en toute vérité quo la
sisite de l’escadra française on An-
gleterre constitue le principal événe-
nent du jour.
A ce propos,il s’est. élevé en France
ême une sorte de disoussion sur

Sopportunité de J’acceptation de
Jette invitation par le gouvernement
français.
Des journaux comme l'Infransi-

yeant, la Lantern.le Radicul, Paris,

Rappel, le Jour, l’Autorité ont pro-
testé contre cette démarche qu'ils
mt gualitié d’intempestive,
L’Autorité, alant plns loin encore,

$crit:

Nous ne saurions trop le répéter,
Yadbésion de l’Angleterre àla Triple
Alliance nous fait un devoir de nous
tenir loin d’elle, à ia distance i la-
quelle on doit tenir un onnemt, c’es!-
$-dire à portée de canon, pas plus
pres.

Et le langage cynique du ministre
Salisbury nous interdit toute poli-
tesse, Loute courtoisie, toute visite,

ll l’a dite, n’est-ce pas ? il Pn dite,
zette phrase brutale «t bie - anglaise
où la force prime le droit, et qui étus
blit les bases de ia Quadruple: Alhin-
ce, cette phraso où ilest proclamé
que les souls ailiés, les seuls amis de!
l'Angleterre, sont ceux qui accep-
tent et recoupaissent LES DIVISIONS
TEREITORIALES ACTUELLES!

Toute la presse francaise ne donne

pas la même signitication à cette vi-
site de l’escadre de France.
U apparaît, au contraîre, À tous

oeux qui ne nourrissent pas une pré-

Vention systématique contre les actes

du gouvernement français, que les
préparatils organisés par les Anglais
pour recevoir dignement les marins
d’une flotte rivale, couronnent de la

manière la plus favorable le voyage
de l’escadre du nord eten complètent
la portée politique.
On n craint aussi un moment que

1a Russie ne fut froissée par la con-
descendance montrée par 1a France
dans cetie circonstance aux polites-
ses de l'Angleterre.

Ces appréhensions ne sont
justitiées puisque des
russes eux-mêmes n'attachent

pas de signification postale à
cette visite. L’un d’eux va mime jus-
qu’à applaudir à cetie réciprocité
Bourtoise qui lui Apparaiît comme un

nouveau juge du la paix européenne.

pas

Journaux

 

L'ENSEIGNEMENT PRI-

MAIRE

Le ministre de l’Instruction publi-
Que en France a décidé d'orjaniser
‘une exposition permanente de cahiers
d'élèves d’une même année de cours,

de tous les arrondissements de Fran.

ce, tant pour les comparer entre eux

jquo pourse faire une idée exacte dol
Ja moyenne des éludes dans les écoles
primaires.
C'est dommage que l’on ne pulssa

faire quelque chose d'’aralogue au
pays. L'enseignement primaire chez
mous, étant le plus négligé de tout, la

plus modeste des réformes lui serait
d'un grand service.

 

CONGRES D'ALIÉNISTES

Au congrès des médecins allénistes
de France qui vient de s’ouvrir à
Lyon, le premier rapport examinég a!
été celui de M. Bonsset sur le rôle de
l'alcoolisme dansl'étiologie de la pn-

Ce rapport a soulevé une viveet,
intéressante discussion au cours de

laquelle le docteur Maguan, le sa-
vaut aliéniste, & recueilli de noum-

breux applaudissements,en déclarant
(que l’alcool conduisait à la paralysie
ordinaire,

Fraugain of Rusees

‘Paris, 20.—Une nouvelle. preuve à
signaler des relations amicales qui
existent entre la France et 1a Russie
et qui sont devenues si cordiales de-

is Ja visite dé l’escadre française à
ronstadt. Le foleil propose que le
nt de l’Alma prenne le nom de pont ;

5 Cronstadt. Le but de cette propo- |
sition, qui ferait disparaître un nom|
ui rappelle les hauts faits d'armes

de nos soldats on Orimée, eat d'£viter
tout sujet d’ennui et de deplainiv à la
tearine lorsque celle-ci viendra, com-
Yne oh l'espêre, visiter Paris.

; —-"—

L'hon À. Ra Angers ot M. le maira

Is procession des ouvriers qui aura Jieu

d'observation.
Cux exercices préparatoires exéeu-

tés, on bubitue Pélève à lire quelques

mots sur les lèvres afin de Jus donner

le goût de fa parole. Ces miots sont

d'abord des substautifs désignant des

objets usuels, des oycres, Je now de

l'élève, volur de son prolesseur cl

caux de ses camarades. On lui ap-

prend à inspirer et À le faire par la

bouche, par le nez, lentement, puis

plus rapidement. Ou commence,

aussi, l'éducation du toucher ol aussi

celle de loue, pour ceux qui out

conservé une scasibilité auditive ap-

préciable.
Ltsuite, on passe à Ja provocation

de la voix naturelle, en ayant soin de

réprimertoute tondance viciense, Cù

on aborde l'enseignement des sous,

Mabitué par la gymnastique buc-

cale qui a prévédé à reproduire exie-

foment les positions cl les mouve-

ments, l’élèéva lit et répete los sons

émis pacte maître. On fait. tour a

tour appel à lu vue, à l'ouie et au

toucher de Pélève. | Co

Aussitôt que celui-ci Jit et ditbien

un son, on lo lixe on le lui finisant

répéter À plusieurs reprises ; puis, OI

lui montre sur le tablenoir, Te

furme graphigno des sous fixés. Uv

sunt d'ubord les voyelles, puis les

consonnes, pris deux lettres accou-

pleas ob on {ermine par les sous ua-

saux et les Ciphionguex.

monclature la plus simple e= la plus

indispensable en gardant ionjours ta

gradation: lisoture, art iculation. Can i-

ture, On enseigne ainst tt CEPOND

nombre de niots en présence dos uh

jets offerts à l’aouservattion de l'élève

et les premicrs noms de nombre.

F.n toçois de choses

Lorsque ces résustais sent définiti-

vement obtenus, On instraitle sour«-

muet par Une méthode intuitive. Cet

te méthode est une véritable leçon de

choses. Le mo® est, en effet, enscigné

en presence de Pobjet ou du fait imi-

mraiiatemeut parçu, Four cela. les

professeurs onl àJour disposition

nue quantité d'objets représenlant

tes matières fournies par la nature et

les produits que la main de l’homme

en retire. . .
Quad il est impossible de se pro-

curer ces objets, onue sert d'une

imitation en relief, la plus parfaite

possible, qui cst évidemment, infini-

ment préférable à Vu simple dessin,

Cette méthode ne s’apprend pas en

peu de temps, Elle n'exige pas moins

de six vu sept ans d'études. Sais

alors, lorsque l'éducation de jeune

sourd-muetestfinie, il arrive à con:-

jendre les discours d'autrui et à

exprimer ses jugemenis en faisant

usago des mêmes Lournures ue nous,

Aussi, on comprendra l’étonnement

qui sS'emparè de toutes ler personnes

iunorautes de celle méthode, quand

cites vuiest les muets parler et les

sonrds sinon entendre,du moins com-

prendre, |
Chase curiense.

 

Ce système d'édu-

aussi si pau Const, rest pas nou-

veau Au seizième siècle, il étais déji

apprécié el les EspagnolsPensei-

gnaient, paraît-il, aven succés.

L'abbé deÆpée leconnarseaibéga-

iutitalé : rf :

sourds-muets. S'it ne l’a pas employé,

arracher les sourds-muets à l’isole-

ment dans lequel ils vivaient.

Et puis, cette méthode est très dis-

pendieuse ;

par groupe de six élèves.

plus complètement à tous les déshé-
| rités de Ja nature ; on ne peut que se

féhéiteur de l'inmense progrès qui à

été accompli en substituant au vieil

alphabet de l'abbé de l’Epée la mé-
thode irstructive qui remplace, chez
les sourds, l'oreille par la vue, et
rend la parolo aux muets,

-—

Les Canadiens français du
Connecticut

 

‘Lenr sixième couvention
—

La sixième couvention des Cana.
dieus-français du Connecticut, auvit
lieu les 25 et 23 août à Waterburrv.Ci.
Tous les Canadicns-français de l'Etat
sont. invités & assister à cette con-
vention. .

Voici quels seront les sujets trai-
tés.

1, Moyens de vulgariser la nabura-
lisation. 2. Les conventions, leur
passé, leur futur, 4 L'éducation :
opportunité de l’enseignement de la
langue française dans les écoles pu-
roissiales. 4. Lu canadien aux Etats-
Unia: ce qu'il est, ce qu'il doit être.
5. Une seule société de secours mu-
tuels pour l'état du Connecticut, 6.
Ln Presse canadienne aux Etats-
Unis : moyens À prendre pourl’en-
courager et la soutenir. Les délibé-
rations auront lieu dans la salle
“Concordia,” No 305 rue Banks, Wa-
terburyOt.
Voicl les noms des personnes qui

composent le comité exécutif:
MM, Jean-Baptiste Vallée, prési-

dent, Waterbury, Ct, S. S. Lapointe,
Jer vice-président, Waterbury, Ct.
Wilbrod L'Honreux, 2e vice-prési-
dent, Meriden, Ct. Dr Arthur O. Ba-
ribault, secrétaire, New-Haven, Ct.
Ed. Lemry, assi.-éecrétairé, Brläge-
port, Ct.
riden, Ct. A, Commette, asst.-tréso-
rier, Bridgeport, Ct,
Nousavons toui lieu de croîre quo

Jen Canadiens du Connecticut se fe-
ront nn devoir d'assistér à cette con
vention, :
Nous souhaitons tout le succès pos- le premier septembre prochaine

 

sible à.non compatriotes de jà-bas.
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En même (cmpe, On à donné la no-
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cation, si original, si perfectionné et

lement. On a de lui, en effet, un livre
L'art de faive parler les

c’est que son alphabet par signes

donnait des résultats beaucoup plus
rapides, et qu’à ce moment, où tout

était à faire, le lemps pressait pour

elle exige un professeur

particulier et un maître répétiteur

Mais maintenant que la soilicitude
de l'humanité s'étond chaque jour

t
À. Dolbec, trésorier, Me-

|

membres de ce syndicat sont tous

Ceuxqui vivent longtemps |

Une intéressante comparnisen }

Savez-vous quels sont ies gens qui
vivent le plus longtemps? |
Les ecclésiastiques,
Quarante-deux sur cent arrivent à

soixante-dix ans, et la moyenne de
la vie, pour les prêtres, ebt de soixan-
to-cing ans,
Par contre, c’est le médecin dont

la vie est Ja plus courte. La moyenne
de son existence n'est que do cin-
quante-six ans, et l’on ne compte que
vinat-quatre médecins sur cent qui
arrivent À l’âge de soixante-dix ans,
Après le prôtre, l’agriculteur est

celui dont 1a vie ost la plus longue.|

Lui aussi connaît tes durs labeurs et.
su l'austérité n’est pas toujours son
fait, du moins la sobriété sufilt-elle à
nonserver sesforces el son énergie.
Ensuite viounent, ca descendant 1'6.
chelle, lus commerçants, les indus-
triels, les employés, les militaires,les |
AVvuvals, les artistoxot les professeurs,
pour finir, comme nous l'uvonus dit,
par les médecins.
ftemarquez ce fait curienx que les

militaires, qui ont pour mission de 50
faire tuer, vivent plus longtemps que
lus avouals qui no sont au monde
que pourparler.
pr

Le fasil Lebel

11 vien! d'y avoir en Frauce un tir
pour comparer le fusil Lebel & laca-
ribino. Ce tir s’est À 300 verges, com-
me celui do la cavalerie et dans les
mêmes cibcles, i
Eh bien ! Je tir du Lebel a été plus :

serré, plus précis que celui de la ca- |
rabine. 11 est vrai que le tireur était,
couché ; n'importe. Il n'en est pus:
inoina certain gue les trois premiers
au championnat ont fait 225, 220 et
224 points. Il n'y n°eu qu’un point
d'écart ostre chaque tirour, et la
progression se suit avee une régula-
rité constat ée jus qu'an dernier,
A la carabine, le premier à eu 246

points, le second 223, le trojrième 218,
el Jes écarts jusqu'au dernter Lireur
ont été plus considérables qu’au fusil
Lebui. Lo tir du Lebel à donc été
superear.
Auenn crachementne s'est produit,

ni aucun aceroe dans le mécanisme.
Et A fallait vou avec combieu peu
de ménagement on traitait le fusil.
Le canon, sous l'action du frotte-

went de in balle non graissée et de Lu
formidahle explosion de la poudre,
s'échantte facilement, Pour y remé-
dier, an plongeail le canon dans
Peau, on le luvait, on te frottail, puis, :
ou tirait de nouvean, et avec quel,
entrain ! Le championnat a reuri 509
tireurs environ. A raison do 6 bidles |
par tireur, celfait 4,590 baîles tiréos |
par un très petit nombre de fusils. :
Munlgré ociu, à n’y a CU AUEUL ALCTOC.|

 

 
eeSemet

Pinie désastreuse en Europe

Bslen is fin récolte

Vienne, 20—Une dépêche de Bou-
zen, ville de Tyrol, aunouce que la
village de Kollman a été eu partie
détruit par un ouragan. La phiie cst |
tombée à torrents sur Jes montagnes|
qui envirounent Botzen ; les eaux ont
bientôt monudé lit valléo et. les tor-

;
i

Pertes de vic.-Domaunges ose

pline diluvienne ont emporté la plus |
grande partie de Kollnan, renver- |
sant les maisous et emportant les
homes et les bestiaux. Quarante |
personues ont péri. La ligue duche- |
min de fer a été détrnite par Jes vaux
sur une longueur de plusieurs milles.

Londres, 18.—On mande de Swan-
sea, dans le pays de Galles, qu’une|
trombe d’eau est venue s’abattre sur ;
uue Lente immimense sous laquelle se |
trouvaient rénnies plus de dix milles |
personnes pourassister à un Concours|
de chant national, Un orage, accum-|
pagsié d’un veut violent. s’est levé
tout à coup. La toile de la tente a été :
déchirée en plusieurs morceaux eten ‘
même temps la pluie eat tombé avec !
tant de force qu’en un instant les dix
milles personnes ont étë mouillées
jusqu'aux os

1} s'en est suivi une bousculade gé-
nérale, chacun se pressant pour trbu-
ver un abri. Beaucoup de personnes
out été renversées et foulées aux
pie:ls ; mais il n’y a pas eu de blessu- |
les QUAVES,

bertin, 20—Un orage, accompagné
de zrêle. s'est abattu sur les vallées
dela Moselle et de la Sarre, causant
aux récoltes pour plus de trois mil-
tions de francs de dézâts.

ms sers 00000

L'eusporeur d’AHemagne

Kiel, Qv—Le chancelier de Caprivi
Aen une entreavec l'empcoreur
d'Afleman bin Hohenzoltern.
Hierro... r esl'impératrice
Fontdes. ..v et ont assisté
aun bang... …0vê qu Château en
l'honneur « d'aunivérsaire de la
naissance del'empereur d'Autriche,
François - Joseph. l'Ambassadeur
d'Autriche et lesattachés de l’'ambas-
sade autrichienue à Berlin ont été
invités au banquet.

Londres, 20.—L'absence de tout
reuscignement exact sur la santé de
Guillaume 1, en dehors de ce que
fournit le gouvernement allemand.
dunne heu aux explications les plus
curieuses aur le séjour prolongé de
l'empereur à bord du /ohenzolieru,
Voici la plus risidle : J'empereur reste
confiné à bord de son yacht jusqu'à
ce que sa barbe, qu'il laisse pousser,
toit assez longue.

eee
Un syndicat de viticnisenrs français

Paris, 20.—Un nouveau syndicat
vient de ce forarer à Epernay, dans
le département de la Marne, l’un des
tentres dés produoteurs de vius de
Champagne et renoni:é parses ca-
ves imnenses creusées dans la craie,
sur Jaquells la ville est bâtie. Les

 

des viticultenrs qui se réunissent
pour assurer. par voie de Avuserip-
tion, chacun d’eux contre les pertes
qu'ils pourraient éprouver par suites
des ravages du phylloséra.

rrcomine

L'avion douanière en Europe

Londres, 20.— On Annonce qu'on
éprouve à Berlin un vif désapoiute-
ment de ce que les négociations
n'alent pas abouti avec la Suisse
pourformer une linge commerciale,
de concert avec l’Alle:magne et l’Au-
triche. On comprend que cette rup-
ture est dus A la termination de Ya
majorité des Suisscs de rester neu-
tres en cas de guerre européenne et
de se Lenir À l'écart de tous les difré-
rents notuels. Dès Je principe, le pou-
le suisse n'a pas vu ce projet. d’un

œil favorable, Il éprouve une répu-
goance traditionnelle pour toute al-
iance avec l'Autriche et il redoute
la puissance de l'Allemagne.
D’an autre côté, la_ France compte

beaucoup d'amis en Suisse: tous ces
“sotifs portaîent la Suisse À refnser
à untrer dans uno ligue commerolale
aves loa deux grandes puissances als
temandes, Le gouvernement fédéral
n'en est retiré, dans ce. cs, auasi-fA-
tilemeant qu’il a pa, certain qu’au re-
ferezdum s'opposeralt À ce projet et
quil n’en résulterait que du disoré-
it pour le gouvernement qâll'aurait

SOUTERU -
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Pois des montagnes grossis parcette:

Le * ‘sion * à Trois-Iivières

L'avis. : «uquis, le Bisson, de l'eudre
frapçai-e + l’Amérique du Nord. a dû
arfiver lana le part de Trois Rivibres
vers Gheures hier soir, pour y passer In

Built, ;

Li n'y n pas où de réception vfioiella,
Les ouiciers ont débarqués seulumeut
pour aller saluor lo vice-cunsul de Freu-
ce, 10,

Les triflyviens w'étaient portée en foule
à laroncoutre des inarène fra pour

l lea acciamer À leur arrivée.

Le nouveau réservoir du gas

La compagnie du gaz cat à fa.re cons
truire un nouveau ruservoir sur lu rue
Grant, au-dessus Je Ia rus des Prairies.
Co uouviag réservoir aurs environ une
centaine de pieds da diametre ut ane hau-
teur du 45 pioïs, at sera roufermé dans
un mur de truis pieds d'épaisseur à la
basse, M. O'Loury a vbtenu le cuotrat

puur cette construction qui coûtera envi-
ron $ÿ40,000, et M. Stavaley en est l'ar-

chitecte,
Une cinquantaine de maçons y sont

actuellement empluyés,
La plantation des arbres

I! y a quelque temps, Thon M. Joly
Avait attird, dans les journaux 'attention
publigue sur l'opportunité de plunter des
urbres, et avait dit que les Lultivateurs
avaient un moyen facile de lo fice on
muttunt de la semence en terre ct en
transplantant ces arbres quaud ils sont

HU apris un carré
du terrain autour du parlement ct il y à
semé qnelques graines d'érables. Les
jeunes plants sont la provenauce d’une
semenou recueillie cet été, Cotte seinen
co a Gtd mise en terre lo 23 juin et les
plants vat aujourd'hui & à 8 pouces de
hauteur.

devenus assez gros.

A 1a prêtrise

Myr Laflèche était à Sto-Anne de la
Pérade, dimanche, pour y élever à l’ordre
de ta prôtrise, MM, Gaudiose Lawnerrve,
de Ste Anne, et Ernest Poirivr, des Troits
Rivières.
 —

Le SEDLITZ Ch, CHANTEAUD, est
te Purgiuf LE PLUS FFRICACK coulro ju Consti-
patiou, Migraine, Maux d'estomac, Gout-

to, Rhumatisme, atc. Sa répuluiion uuprès
des médecing oot umversolie. Pour évitor les
cuntrelagous, exirer vie enveloppe jaune de ba

murque Ch, CHANTEAUD, ceul préparateur
dis auédierments dusimétrique du Dr BURG

GRAEVE. meen

Cigarettes * Hyde Park”

Ure merveille de manipulation dans is fabrie
cation descignrettes, Elfes funt fureur à Londres.

Essuyaz-tes,

D. Rircaur & Cir, Montréal.
Pore

CIGARES LAVAL
Manufactures seulement par

S. DAVIS &, FILS

MONTRIZOL.

Les plus grands Manufacturiers

de Cigares du Canada
£1 auittet 1591,
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en PILULES ae VALLET
2

 

ant été approuvées et
recommandées par l’Académie de
Médecine de Paris pour is guérison
dela chlorose, des prâles couleurs, de
Yanémie, des pertes de sang et pertes
blanches et de tous les états d'épuis
sementétdefainiesse générale.
NOTA. — Les Pilules de Valint
vraies) sout blavehes et sur chacune
£&al eerit le nom Vallet, — Dans tonites
ted Pharmacies, gl 19, rue Jace d, Maison
Le FRERE

asa TF

Les vacances achévent

Lo Travail serieux va recommencer

i Les maisons d'éducation se
Apréparent à recevoir leurs

pensionnaires; les étudiants
aussi si se préparent pour
l'entrée de leurs classes res-
pectives ; les maisons de
commerce vont rappeler
leurs employés en vacance
Tous ontà se préparer pour
le changementet faire leurs
achats. Le Syndicat de Qué-
bec à prévu tout besoin.
pendant les vacances deux
des membres du Svndicat
ont visité les marchés de
productions, placé des con-
trats pour des Marchandi-
ses. L'argent est rare, mais
au Syndicat les marchan-
dises sont si bon marché
quela rareté d'argent ne se
fait pas sentir. Vous trou-
verez tout ce dontvous pou-
vez avoir besoin en venant
droit an Syndicat. Immen-
ses avantages sur le prix,
qualité des marchandises,
choix et nouveauté des pa-
trons. Vous économiserez
votre argent. Vous aurez
fait un acte de justice en
encourageant une maison
qui se dévoue pourse ren-
dre des plus utiles en v
{fnisant sa propre affaire.

Nous vousattendons avec
la conviction que vons se-
vez satisfaits,
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© renovent le ré--marité de la menstruation.

. Vente cbez tout les phirinecisns,on u
xtréception du vrix 1520 la boîte:

wiressanty TREDWILLIAMS MED. CL
Brockzitle. Ont

TOURISTES!
ETABLI EN 1842

1 ES dernières Nouveautés de la am309, 81
J Etoffes À Rohos de fantainie, directemeur

des meilleur: uivi-ens ourupéonnes.

Départements apéciaux

Confection de Robes, Manteaux ot Chapeaux.
Tuujours un grand choix dans les nouvoiles

Froifce à Robes. Soies. ote,
Shawls de voyage, Linpermdabler pour Dames.
Gants et Robes des moilleures fabriques.

  

 

Vêtements de dessous en mérino, cachemire et |
laine naturelle pour dames.

Vétementy de des<ons en coton pour Dames,
Parapluice, Dentelle ot Buches. .
Mouchoirs en dentelle de fl, Robes at Manteaux

exécutés après deux jours d'avis.

Département des Messiours

Un grand choix d’Etoffes Ecossais et Anglais
pour habits et pantalons,
Vetements de dessous en Jaine nnturelle et

mérino de Ia fabrique “STANDARD.”

Glover, Fry & Cie

Vents dkite

STOCK
Entier venda à

Prix Reduits

Robes d'Indienne pour En-
fants à Moitié Prix

Matinées en Zéphyr
à Moitié Prix

 

 

Deux fois l’année, c’est
notre coutume au moyen
de vente, quand la saison
est passée , d'offrir notre
stock en entier à de gran-
des réductions pour réali-
ser et garder le moins de
marchandises possible.

 

Robes en Zéphyr pour Enfants. Énvi-
ren 103 robes telles que rost et bleu pâlo ooù-
leur solide, exactement à moitié prix, étant
tous dus marchandises nonvelleiment importées
etes parfaite condition. nax prix suivants : No-
tre quite de $5 pour Me,72 pour Be, 786 pour
game pour He et S110 pour Sic,

Robes en Satine blanche, pour enfants.
Nouvelles marchandises du printemps, In ha-
lance devant être vendue à moitié prix, Ke
pour ic. bie pour 49e, &L pour 50c, SLU pour
62¢, $1.98 pour de, Toutes ces marchandises
sunt en ordre parfait, ctant ded inarohandises
pour In swison nous désiruns toutes les écyuler.

Matinées pour Dames, assortiment com-
plet en marchandises de fantaisie en réphir et
en indienne, à moitié prix, file pour ge, $1.15
pour d8e. Ceci étant moins que le prix de la
façon.

Mousselino des Indes, de différentes cou-
leurs, rose, bleu-pâle, café, ca et noir,
Noire qualité de Ie réduite À 120, Exceilentes
Marchundises pour garnitures de chapeuny, ote.

Nuns vefling noir tissu iéger, notre qualité
de luc pour 13} ct Rayé de fautuisie Ze pour ie

Boles pongées de couleur, toutes réduites.
Notre qualité de Sue pour 4c. Qualité de oe
pout $5.

Parasols il nour reste que quelques boiter.
Sous a wmoitié prix, 31.18 pour Se, $1.88 pour

ets,
Mousseline Bermese, double largeur, aves

bordure, qualité de 22 pour 18e, Me pour lve.
Simple largeur, 31 pes Lic le pour

Cachemirenoir, tiara et teinte français de
roinière qualité, tout laine, Noire qu de
we pour 000, 58e pour d7c, 836 pour To et SL10
pour hSc.

Rideauxde Point, blancs et arême,
paire à prix réduits815put Lets:shaado
$1.19 ot $2.05 pour $1.63. Tous bordés et 7 vorges
par paire.

Boutons à Robes, de couleur, à moitié prix
Preudre à is carte 100 pour 50, lôe pour 74e,

Vétoments de dessous, en cotop bi ur
mes, tels que Robes de nuit, hep et

3le, B70 pour
tbe, 72s pour 08, $1 poor Wa, 81,10 pour 38s,

Toutes ventes

strictement comptant

Sinors& Fa
RUE DE LA FABRIQUE

  

pat

       

THES! THES
RECOLTE 1890-91

Provenant directement du Marche Mincing Lane
SOUS LA DIRECTION OFFICIELLE DE L'INSPECTEUR DB THE

Pour la qualité quelques-uns les égalent mais ne les surpassent pas

DÉTAILLÉS AUX Prix DU GROS

Grand Dépôt de Thé, No 22 rue la Fabrique

Mon Thé Notr, (Demle-feuille), YAIOHT GLONDARLG0 20cosesocasse
nonoir, che Q: di cesollsarte

   

  

  

  

 

  
   

   

The noir choisi, entier ot forus intence.. . .

The de surprise,ae

is

bi, Ÿ âge, us bao ct

umeut pur as 1030 +=>000U0 1 2SPOPS0SC0 100100

0H0POO
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011
0
NSO

G0O0CUT00S aeurscesveur data

Aalement choisie thes Ceylon, do Glting

'e

Darjeeling mols. .......ellLx a
€ iradothse fndian ofCogn molés, % thé le plus délicieux du Dominion......x % au

jou the du Japon on feuille ecraué arsoue sesnasecapha1OW00 15000 00000i000 -

bonà thy du 500, {Lemie-foulliu, incolore et entier... . A vs

Japon deohelsteet et doux....…...... 5 aus

Ouluug (Forinosad....,.....-.. sepgeose
Cholsoxtra de Ceylon, Pokee Odlong x fats

Aseñnt, chuix extra de Myson .......
Namuna, Assam, iarjesiiog. bap y! Kaogra, (Himalayas) Nollgini i. 1)

Souchang. Fouchoug, ot vu, Pekos, Orunge l’okue, Fleur Pekon. et autre va

Meaoededhes dione, Taylor Java, Japon st do Chine, (Noir et Varti dola ruoll

valité importéca L
Jours iste æ et ochantiliens és gratuitement.

‘Toute persenue qui nouttera 101 tés mavgnes (x) recevrs un magnifiquo moa.

ehotr pour lames, brode ou sole ja
Atiu d'évoular ane consigue!

Thé Indien, viefl Hyson,
30 nouvel Hyson..
&Æ Happoiez-vous de l'adresse.

Grand Dépôt de Thé, No 22 rue la Fabrique

A. WATTERS
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allMélisseœsCarmes
BOYER

Seul Successesur des Carmes

PARIS — 14, Bue de I’Abbaye, 14 — PARIS 5
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Mai de Mar rs

’ Inia pétales Se méfier
Tièvrs jaune ox LA

Voir te Prospectus dans teque!

afop. Éontrefaçon

exigerl'étiquette blanche et exiger la Signatvre de 
f

       porter les flacons
de toute dimension.

DÉFOTS DAMS TOUTES LES
PHARMACIES DC

noire que Joiveu /3

      

 

Demandez à votre Epicier le

BISCUIT CHAMPAGNE
Rieu n'égale sa Saveur et son Goût délicat. il convient a

tous les Estomacs. En vente chez tous les Epiciers

En Gros seulement par

A. B. DUP.JJIS
190, RUE ST-PAUL.

: .Mepufaoturier ot Négeeiant de Biscuits, Confiseries. Chocolats et Cizaret
Ro >

C’est le temps et la Saison

Allons à la Campagne pour la Belle Saison

Achetons les Toilettes d'usage
 marpeece

UE MONSIEURvoit à ses Habits, Pantaions, Vestes, Chemises, Cullats et Poignats, Cravate
Camisoles et Caleçons.

UE MADAME s'azsure que son Garderobe est suffisament pourvu de Lingeries uo toms
genres, Etofics à Robos, Indiennes, Chambtes, etc. oulce qu'il fast pour orcinieur 2A ke

tes Son Side Sporting Suit,
LA MAISOX FORTIER ROYER BELLEAU A PREVU LUUS CES BESOINS.
Lo sto k est complet Le Père, ia Mèro, les jounez Demoisciles et jounes Magsieurs, ainsi ge

les Enfants peuvent s'habiller pour la campuzne en eing minutes.
Quol'on soit certain d’une chose : Nou Prix sout tes meillours marchés de le vilis.
Nousavons des taillears et des modistes employés à l'établissement.

Fortier, Mayer & Dellean
Profitons du Bon Marche!

ALLONS! ALLONS!

I. N. Bergeron & Cie
205, RUE ST-JOSEPH

 

 

 

 

Y<s- Achetez notre Vin Canadien au minime pris

de SOCENTINS le gallon. Ce vin est trés purcf
très recommandé pour les malades.

L, N. BERGERON & CIE.
 

     
     

   
    vus FUIE SAWS SOIRARD

ost uo remade souversia pour Is yudiiton de toutes Im Pinles, Punarie,
Purenoise, thenw, Sisssures d¢ toute espèce

Ce Topi ancelignt à One e!Descité i able € la gnétisondesiment, Abces «.Gangrees croiasenons de frais. angrens.
RXIGER SOR VHAQUE NOULEAU GIGRATURE CI-CONTNE
tégér PARIS, LIAL ACT i loletto & n  
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masse

ANTOINE DASSYLVA
Marchand et Manufacturier de Chaussures

189, rue St-Joseph, St-Roch
Ayânt décidé de vondre son immense assortiment de chaussures de tous

‘genre une grande réductiou, afin de faire place aux chaussures d'automne,
telles que : Claques, Pardessux, Bas de feutre, ainsi quo toutes sortes do
chaussures en drap st. en feutre qu'il rmosvre sous , profite de ostis occa-
sion pour inviter ses Mes et le public en général do venirfaire uno visite
-à son établissemeus oùl'on vendra à des prix défiant touts compétition.

“Ant. Dassylva,
wc . Mounénetunitr ot Marchand de Chauvsures 1755jen, rueSt-Joseph,St-Roch
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DE

Filet de bœufpiqué muce Périgueuse
V EÎ È M E NTS

Denxjonrs de féto enl'honneur des ommes Parisiennes | 44 : :ardeete . ENTREES CIGARETTE DERBY ;

— Côtelette d’agneaujardiniere

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Royale réception ches I'honorable M, “Oroquettes de volaille Purtugaise * — POUR Rend doucel'eau dure - y
Mercier Macaroni à la zouave La metileurs du Biècle = { Rend plus blanc Ie linge blanc, À

Rot pour le prix Rend les flanelles d 4

splendido illuinination Poulets de grain 1 ee - es douces et nettes. 1

SIE . iD; — Choux fours À la crime Dames & Messieurs Fait disparaitre les taches «fruits, 3

27 ae La messe À l'église paroisulale Salade Romaine Rend le ferblanc brillant commeargent. Hf

T'elegraphes: | Le dtsrivutiondes means Gatantings enbepiovin. CIGARETTE DERBY vas QUE Rend it aux peste ;
A . I. alantines en beilev f {and RY

ue et” -— Aspics de langues écarlartes Read les faiences propres et nettes,

T | ; 1: banquet PIÈCES MONTÉES v Robes, Manteaux, Dolmans| Rendles vitres transparentes comme le 4

. , e eDnones Los fotos organisées h Pourouvre on| Pyramide de Macarons et de Nouguts

|

peastavenDeanoquate Mantilles, Garibaldis, ete. cristal. ° , :

Ÿ ’ l'honneur des Zouaves i § DESSERTS &rando valeur pour le ainsi * les Habi Rend les baignoires et bassinspropres ;
- | Zouaves pantificaux ont été , ; ; p ainsique pour les Habits : 4

! nN VAILIBLES, SANS DANGER. couronnées d'ungrand sucoès. La tempé- Glaces Napolitainessorts Gâteaux fumeur, Gilets ou Pantalons pour et brillants. t :

La” . renture aidant, le programme a pu être a . 3

TneTH AGREABLES. | rempli 61 foto, sous les grands ormes Vins Messieurs. LE SEUL ARTS QUI NETTOIE à

__ = pue qui couvrent de leur frais ombrage la Bordeaux Champagne | are 8 e LE ZINC.

: . . : esi ‘été de M. Merci , ési - En vente partout chez tes Epiciers et
\ Ë

|

résidence d'été de M. À er. À la table d'honneur, présidée par g ti Athi t Ess les i pa p Droguistes.

Chäque petit boisune allumette! Les zouaves du district du Québec sont

|

l’hon. M, Mercier, on remarquait M. e ayez les Ateliers . USINE A MONTREAL.

; partis par train spécial 4 5 heures mardi 1e chanoine Bochet, M, le recorder de
: al pr - 8 t Sans rivale

; , || d'après-midi ; ils mettaient le pied sur le Montigny, commandant Lurocque, } EVANS AND SONS, SEULS AGEN ;

Chaque allumette un coup sur, quai de Ja gurede Ste-Anne ? 7 hearer capituineHughes, Gus. Drolet, Révd . D. DROLE v v $, Ts ‘

- ,. moins quare. Comme le train de Mont-

|

Proulx, chevalier Prendergast, che- C A h

Pasde Mauvaise Odeur.= Pas de Degouttément de Souffre. [7 réal n’était pas encore arrivé et qu’il n'y Valicr "Vallée, Maire Rousseau, C. Igar ette — t ete COIN DES RUES oeey

a
a

h
h

a
v
a 

   
 

wah, 4
- avait persube pour recevoir les zouaves, Macdonald,Revd Dupuis, Revd Le- qi IS 5

= NT le corps de rusique de l’Union Musical vis, M, DeCazes, M, Séguin, Révd Pas Py : - & 4

(Envente partout. y N'en acceptez pas d'autres. “

|

jous Plusieurs da. Peu après, M Vaiilancourt,RévaANard,RevdCar Pas de pièges: Pas de prix: St Joseph Bb de la Couronne [+ rEURS x

. ~ = + , U

|

‘Mercier arriva avec aun somptueux équi-

|

28au, Revd Eerron, Hew on : —— RTA D |AN

USINES A HULL, CANADA,” ETABLIES 1851. page et alla serrer la main aux visiteurs, Rivdfixée, Revd Marchand, Car. Cigarette - Ath ete B-Nous garantissons Eléganco de imPÔ DE Os

[ - ÿ était 8 heirs loreque lo convoi spé- june © Bourgeois MgrEuay, Tn coupe, Main d'œuvre supérieure, ot El N 0

Pa eee cin] parti do Montréal arrive a Ste-Anne, Ja 500 08 8) . “Guillet. Che . ; . promptituds dans l'execution dus |, TZMA C

Tris cents personnes environ y débar- eeDasjardivs, Revd La plus donce—La plus pure commmandes, ¢ *
TELEPHONE 334.

Société Horticole de Québec
EXPOSITION DES FLEURS, FRUITS 7. 219RueSTJoseph}“EXPUS uN DES FLEUR, g, de

L Etc. du District de QuêLec, auru lieu su of ST.ROCH
sont rendus en face de l’eslise où une M.P.P. ’ Hedy2

. . adresse leur aGtéprésentée par M. Rous. Après le banquet, les santés furent Cigarette - Ath ete Rond à Patiner, Granda Allés velo 278 QUEBEC.

L

xl s 3 ; = ¢« TE quèrent, 150 zouaves ou à peu près. Plu- Saint-Onge, chevalier Beauchesne,les

Prenez Note de ceci: sicurs prêtres accompagnaient Jes zounves Révds MM. Connolly, Lafèche, Blon- Ci it x Ath ete
a é A : ’ parmi lesquels so trouvait M. l'abbé

|

din, Brunelle et Chrétien, M. Laga- gare €

lout en se préparant pour un pic-nic, excursion d'été ou campè- Proulx, recteur de l'Université Laval, La nière, los Itévds MM. Deguise, Lu-

lue, il est prudent de se procurer une certaine quantité de milico locale tira quelques salves, puis les

|

chance, Laguerre, Boulay, Leblanc, Elle est la meilleure
“ouaves se formérent en procession et se MM, Pinault, M.P.P., et Rocheleay,

 

  

      

DECKER
BROTHERS'N.Y. |

 

   
 

sonu, maire do a paroigse, M. MeGuwn,

|

proposées dans l’ordre suivant.
 

 

 

 
 

 

  

nvucat, lui à répondu ainsi que M. le curé

|.

A Léon XIII, par l'honorable Mir ; - ;
;

Bochet. ? Mercier—Répouse par M, de Monti- Elledune pou de profit au ven 8 $ et Je J] Septembre A LA

… Quelques instants après, le cortège ac

|

BY© . cur, mais elle est d'ane ‘ ! |

reforma pour so mettre en route pour

|

AU général de Charrette, par MLle grande valeur pour PROCHAINS ‘ { ) , :

pi ; ; . . 4 SPC OP — g pur ) 4 ; . + ' : :

IL est compact, convenant, foujours pret « etre employe Tourouvre qui ust à quinze minutes de come : fercier î Reponse y QE : le consonmialeii me | | ;

N fait de delicienses Sandiciehes, ; Prob marche de l’église, Ous’y rend par une Prendergast qui commandait des Tous ceux qui oaniieent des Fiours. Froits,

|

AU IRRIQUL :

i J 8 Sandiciehes, et lo The de Pouf est reconfortant belle 1 ute Tordce d'arbres. Tout le zouaves et par M. le Dr Desjardins, ou ETteEntVitisy parti.

; : L’honorable M. Mercier fit eusuiti ciper.
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EneJamesMousepenendesdespamphiots. sirs joyeux. les zouaves eutonuent à tus

g vendre à Québec par J. E. Morrison, d rue de

{

tote leur chant de régiment.
a Fabrique, LaRrche & Ciog ot A. LaRue, rues
Bt-Juseph et de l'Eglise. LezJuip-—

lard, Nap, Cantin, Elz, Védun, A.

y

est -saus — précédent — dans—les
Houthier, Léou lset, C. À. lourur:,
(co, Lyonnais, Jos. Dumoir, F.X. LS Le ny !

Toussaint, F. X. Préfontainc, Louis| tabae.— La — vente —angmente— des prix tres reduits et exévutres avec

Gosselin, Achille Bourget. Victor

|

tonjours. sont.

Le soussignd se chargera de toutes Aussl, 1a balance do nos Entoneas :

-——annales—du— commerce — dU— commandes concernant vette ligne, à 1

Om arrive au seul de Tourauvre au
et Chapeaux de Paille Æta

milieu d’un bruit assourdissant.j + 4

 M, Mercier reçit se lôtes sur sa ve-

|

te in | ve Etzcar Car
_ | ; ; ; snavd, Louis Lefebvre, lElzéar Gur-

ATTENTION ! vandal, entourd de Me Mercier, qui neau, CH. Desnoyers, Camille Bour-

.

est anluge du nom de Madame ls com-

|

got, H, Giasson, là, Lemieux. File Gants, Crépes,. Draperies,etc f\ :

m + y

|

tre, de sa fannlle, deM; Paul de Cazes 131. Pita, L. A. Pouliot, 8, 9ipitlun. SEPONTIT (1 aussi Seroel do toute grandeurs € Ü

A T ; NTION 2 jte M, Desmarus, M. PP. Le premier

|

Jos. A. Châteauvert, I. Lebtol, Lis, i). RITCHIE & 50, da tous les prix. Corbillards de pre- | i

asini-tre titaux zouavesl'alfocutionsuivan-

|

isrumelle, Pierre Moisan, Nip. bo miervet secondeclosse, petitset grands,

. A 3 , +
où >

A la Vente du Grand te qui v'a guère été entendus ; rom. ; de à … i MONTREAL Le soussigné sera toujours à la dis- 123

Commandant de Montigny, I Gluchement ‘w lontréaiNa position du public pour ensevelisse- .

, Archambault, A. W. cuire. M. , ;

F ! | D ’ fo Zuuaves, Beaudoin, L. Belee, j=, Chs de Bette- Lès plus anciens manufacturlers mentet pour préparation des cham- ç 4‘

onds ( ¢ ile! on { Soyez les bienvenus à ‘Tuurouvre et feuille, J, Bussières, A. Brous-eau, G. de tabac du Canada, bres mortuaires. IlC Du” 0Sep 1, Qu"

acceptez avec indulgence l'hospitalité que

|

Beauchefrin, J. Beauchêne, O. €. - mn -

je vous Offre. J'essaierai de vous rendre

|

Coutlée, F, Chartier, Dr A. Cham- CIGARETTES AMAND TREPANIER

aussi agréable que possible le séjour que

|

pagne, 0. Qourval, J. ChampagneM, 0 uont—~Im.

L'on trouvera à cet établissement.

si Crit ete ande- « 3 : te we (J se curer les cé les fe -_

; Ta village était payolae ; uu “erandes baude- [un discours fort éloquent qui a fri- d'applieatirn,auNo195, escéluice,Tes farmer x

po 3 : roles travorsnient in rue. , . été oe * jus vite A PARTIR D

É = à . RAGE Ci __jauemment été interrompu par les A Ye.

pa 2 4 PR JAMES Lo NERVE - BEANS Tout à coup, Tourourvre apparait avec

|

aeclamations de la foule 1 CAMUBELL, ;

2e = à tune nouvelle décou- te à ter . acclamations é a. F.C. WURTELE President. ( ,

es gz & g erto qui guérit les cas 5€2 bouquets d'arbres, ses parterres, ses ge Dr Macdonald, de New-Hamy. CTU Granite. “0 iuitlet— JEUDI 4) JUILLE

& : = ; les ons les plus graves de

|

plates-bandes en flour, a#8 inimenses pe-

|

shire répondit à l’honorable proimier-
’ y e

- se > 2 STE 8 € i shire répon : !
2

— 2 22 n 4 Ide bilivéNervous: perte

|

louses, ses bûtimeuts bianes, tout cela

{

ministre
ra ED I \ j

a, - . A - ; . . at es : - . ; Noe | - re > 5

gs § SE 206 B JT

Q

Élicia fuiblosss du corps

|

tiumind « giurno, C'est uns féérie de} Voici ies noms des zouaves qui uni FRAIS, PLAISANT ZM A i R K i AN i K KR DES REDUCTIONS énormes sedont 4

= oF 2 ou E A N S jet del'esprit.causénur riraudules, de laipions suspendus en Jus.

|

assisté à la démonstration: ' : : Le VE Bi We À faite . antité à h i

po 2 55 - | wxobade In jeunesse. Lo remède hn ‘absolue

|

(res, de transparents avec cos simples Détachement de Québec.Cha thes PCE, ET NFORTABLE A , «tes sur une quantité de marchan à

an E eH went Jos aad los plus obstinés lorsque tous an-

|

mots en cartouches : Paix, Travail, Leon

|

Trudelte, Cyprien Vobl, C. G, Ber- Xe CO) RT. J] nt rant i" ! 3 «es savoir * {

<> ë =. i ; by HEreprencur de rompes rhe res ses savoir : i

3 g 45 ce @ Arranles restés sasoc Une

|

VIII. C'est vuefusillade de bombes,le

|

trand, fi. Garneau, Alph. Bourget.
}

£44% = 2 ligestion, manie il donne In force, lu viguour ct

|

lusées retombant en étoiles. Par iustunts F xX. mont ier; A pe Guütanlt, ——0.— 0 0 eneviève Indiennes, Mousselines,

== vEAD 82 "énergie repidement. ; es jardins semblent famber, s'éclaivent

|

Marce ourget, Alp. “orfter, des. 99 i St - cun's Vellin

= Ft LORE EERionàstoneme |des multiples couleurs ou Fru

|

Smith, Chavos Ciavet, J. O'Flakert:| {n—tabac—dont—le—succès—

|

29 6 Duv-UV uvre Voitios, Chats
C8 = ë allo àla récontion do tolle somme. Adressez:

|

de bangale, Les fanfares attaquent dus }. Fortier, Cleo. Fournier, L. N.Al- mane Grenadines, Eto

- © e 5
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No 116 St-Jose ih Rue vous ferez chez imoi, mais je vous prie du Cormier,(. Doucet, JC. Durochur, = !

= ; Ï ce pardonner d'avance toutes los emper- Fév. pz. Allard,J. B. Bédard, 1. ‘ i y * : $

poppe … fe tions gue je pourrais fure, J'ai eu peu Bele, L. Benoît,1 F. Bellemarre, 0 ¢l ie i NIC Hile BEHAN BROS. j

Jadot <Q — - 5 de temps à nis disposition pour me pre- E. Blanchard, &. Boyer, Hiv. A. 606 Qu i

= = : c'est mou vxeuse. kn vous rece. Blondin, J. Bernard, J. Côté, UO. Cas.
à

=| Commetout le Stock doit être écouté d'ici à PTET EVE EE sette, Capt. E. Chagnon, A. Chèvre- 1S !

pou de temps, vous pouvez acheter à Bon Mar vant chez moi, je veux honorer tous les fils : Rév : Connolly D Chauret A
2 R'OUS avons réduit et ex

ché, des habits pour hommes etenfants. Ces

|

POUAVES pontificaux du monde entier,

|

Desnoyers, le no de Montigny.

|

Unemervellle do manipulation dans 4 posé les Marchandises

$ i 1 i I ix n’unt jamais eu de concur ù rendre hommage a leur bravoure, won

|

YERROYETS € Montigny,
.

JOmpagnic de Teinturerie a Vapour prix n'ont jamais eu de concurrents dans le ‘rer mon respect pour votre illustre gé- J. B. Durocher,N.L. Desaulniers, À. la manufacture de cigarettes suivantes:

) pays, ! bh 2° Davis, E. Dupré, Ls Decary, H. Dea. . 'E
x ; me . 1 o. et donner une preuve | 44165 5 9" Ys . Des coupons d'Etoffes à Robes.

et Nettoyage de Tapis de Quebes Habits pour hommes $3.50 a $8.00 ulmico preteee aR NTque jardins, M. J, Doré, P. T. C. Dumais, ————— Des coupons d'Indiennes,

i à . . = 15, Desormeaux, O. L. Dussault, Jo-
Habits très durables 5.00 à $12.0C gnuvorneactuellement | Eglise avec tant geph Elie, T. Fauteux, I. Favreau, i

Jos 4 & 6,rue MacMahon, Québec Tweed à Pantalons $1.50 à $3.00 d'éciat. ; Forget, A. Fortier, À. Franewur, M. D R1ITCHIE & CO
Habits de Serge noire, extra $11 a 525 Commandant et zouaves, vous êtes

|

Feron, 11. Fortier, A. Goulet, J. HK. Fe vel kid .

hes vonpon: de Tweeds,
Tous nus Paraphines at nos Parasols
Tous nos Bas de fil et de coton,
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EXTEA.

Son Honneur le maire Frémont a
roclamé le 1er septembre jour de
te civique. Son Honneur a fait par-

venir A Québec cette nouvelle par
dépêche télégraphique.

rar

Le Star demande la formation d’un
souvernement de coalition à la tête
duquel se tycuveraient Sir John
Thompson et M. Edouard Blake.

 

“

 
 

 

L'hon. M. Robidoux, procureur gé-
néral du gouvernement de Québec,
un de ceux dont les noms ont été
mentionnés par le Globe de Toronto
somme étant passibles d’emprison-
nement, Vient de prondre une action
pour libelle contre ce journal.
M. Jean Chamard, d’Ottawa, vient

d'être nommé sous inspecteur sur
auméraire de la division dela poste
UOttawa.

Le départ de M. Thomas Me-
Greevy

 

M. Smith, le député sergent d’ar-
nes, des Communes, était à Québec
hier à la recherche de M. Thomas
McGreevy.
On sait que M. McGreevy a été con-

damné à comparaître à la barre de la
chambre pour répondre aux ques-
tions qui lui seront faites. Mais 11 est
évident que le député de QUébec-
Duest ne veut diro rien de plus que
re qu’il a dit au cours de son témoi-

age devant le comité des privilè-
s et élections. ;
Pendant que M. Smith le cherchait

} Québec, M. McGreevy était en
soute pour Montréal d’où il est parti
hier soir pour unedes places d’eau de
la Nouvelle-Angleterre.
Quelques personnes vont. jusqu’à j-

dire que M. McGreevy s'embarque
sous peu pour l'Europe.

Comité des privilèges et élections

VDéposision de M, G'Hanley—f'onversne

tige intéressante.—Lua résiliation du

falbeux contrat.

Ln résignation de M. McGreevy

Dépêche spéciale à l'Evénement

Ottawa, Ont, 20. La séance ouvre à
M heures.
Présents les Hons ministres Thomz-

»: 1, Tupper, Costigan. Les minutes
de la dernière séunce sont lues et
adoptées. l’résidence de M. Girouard.
ML L. P. O'Hanley est interrogé. Il

& donné le chèque de $9,700 qui com-
pletait le montant du contrat a 4 pe.
8 M. Sturrs. À M Mulock, M. Michel
3tarrs dit qu’il a reçu de M. O’Han
ley le chèque en question, Hi a racon-
té ason associé toute la conversa-
tion qu'il a cue avec sir Hector ausu-
jet de sa risiliation du contrrat.
A Sir John Thompson, le témoin

lit que M. Perley a été présent dans
le bureau de Sir Hector durant la
sonversatio.n Il ne se rappelle pas ce
que M. Perley a dit au sujet de sa
suumission.
A M. Henry. Il ne sait pas quia

écrit ia lettre. Il ne sait pas s’il était
à Ottawa dans le temps. 11 n’a pas
écrit la Jeuttre lui-même. TI sait
qu’ello était dans le but de retirer sa
première soumissicn, alléguant des
erreurs.
A M. Amyot. I] n'a pasfaitla même

zrreur duus la seconde soumission.
A M. Mulock, M, O'Manly dit qu’il”

& écrit la lettre lui-même dans le bu-
reau de M. O’Gara aussitôt après que
M. Starrs lui eut raconté la conver-
sation qu’il venait d’avoir avec Sir
Hector.
À la demande de M, Girouard, le

comité déclare à ce moment l’en-
quête close de purl et d'autre. Etle
comité désire ajourner de nouveau
pour la production des plaidoyers,
jusqu’à mardi prochain À 10.30 hrs.
M. Fitapatrick, conseil de M. Mc-

Grcevy déclare qu’il sera prét ce’
jour-là.
M, Tarte dit qu’ilne veut pas pa-

raitre trop gnxieux dans cette cause,
après avoir produit autant de témoi-
gnages et de preuves que possible,
Mais il insiste pour que la cause soit
reprise demain matin le plus tard.

Sir John Thompson demande que
la cause ne soit reprise que mardi.
M. Amyot s’exprime dans le même

sens.
M, Todd fait ensuite lecture de la

résigiation de M. Thomas McGreevy
envoyée à l’Ürateur de la Chambre’
des communes.
M. Amyotdit qu’avant l’expiration

des 30 jours, l'élection de M. Thos
McGreevy a été légalement contestée
et le protêt a été signé par MM, Ph.
Gingras et Penney et la sommede
$1,0u0 à été déposée entre les mains
du protonoizire. La causo a été dé-
finitivement fixée devant ia cour à
15 jours après la présente session.
Plusieurs députés : Quand?
M. Choguette—Vers la fin de no-

wembre prochain.
Æu finalement après discussion, le

Comité s’ajourne à mardi prochain à
10.30 hrs

ECHOS D'EUROPE

Paris, 20— La baronne Salomon
Rothschild vient d'acheter la maison
de Balzac.

Paris, 20—Le Journal des Débats
(conseille au gouveruement français
;de s contenter de l’amitié de la
Russie et de l’Anglcterre et de ne
as entreprendre la tâche diiijcile de
ormer un autre dreibund.
Rome, 20—On a été obligé, faute

de fonds, de suspendre les Lravaux
du monument que l’on élève, sur le
mont Capitolin, en l'honneur de Vie-
tor-Emmanuel.
Vienne, 20—Dans les cercles mili-

ftaires on se montre assez inquiet de-
ais que l’on sait, d’une manière cer-

jtaine, que la cavalerie russe compte
\plus du double d’escadrons que ia
cavalerie autrichienne. Celle-ci n’a
ue 341 escadrons tandis que la Rus-

sie peut en fournir 782,
Trèves, 20.—Une délégation est are

tivée ici, venant d'Argenteuil, près
Paris, et Apportant un morceau de la
sainte Tunt ue conservée dans l’é-
Elise de ce village. On 8 reconnu, at

icroscope, que celle d’Argenteuil
est faite de poils de chameau, tandis
quecelle de Trèves est en toile.
Londres, 20.—Parnell attaque vio-
mment dans le Freeman's ournal,
illon et la plupart de ceux qui se

sont ligués contre lui.
Berlin, 20.—Herr Miquel, ministre

Âès finances, à envoyé une pétition à
l’empereur ini demandant de suspen-

<< die les droits sur les céréales pen-
._ Quot trois mois.

 

  

Comité des chemins de fer du Sénat
L'affaire du chomix de for de Ia Mais

des Chaleurs

Quelques dépositions

Témoignage de M. J. J. MacDonald

Cequ'ont coûté les travaux du chemin

M Riopel demande à aveir am iniérét
dans l’eutreprise

{Dépêche spéciale à l'Evexanarr

Ottawa, 20—Le comité des chemins
de fer du Sénat a siege ce matin, sous
la présidence de M. Vidal.

e comité décide d’assigner par té-
légramme M. Chrysostôme Langelier
à comparaître devant le comité mardi
prochain.
M. Barwick dit qu’il va s'occuper

maintenant d’un paiement de $7,000.
M. Dumoulin est appelé. Le témoin

dit que le 16 mai 1891, M. Pacaud à
retiré de la Banque du Peuple un
chaque de $7,000 snr le dépôt fait le ü
mai et provenant de l’escompte du
billet de $20,000 de M. Valiière.
M. C. Marcoux, secrétaire-tréso-

rier de la Caisse d’Economie de No-
tre-Dame à Québec, est ensuite ap-
elé et assermenté.
Le témoin dit que le 16 mai 1891 un

chaque de §7, de la Banque du
Peuple a été déposé au crédit de L.

. Sirois, notaireavec un autre ché-
que de $1,000. Le 16 mai, la caisse dé-
conomie a déposé le chèque de
$7,000 à la Banque Nationale M. Du-
moulin dit que le 18 mai chèque de
$7,000 tiré par M. Ernest Pacaud, le
16 maiest revenu à la Banque du
Peuple.
M.L. C. Marcoux est rappelé et

dit que le 26 mui 1891, M. L. P. Sirois
a retiré la somme de $8,000 qui avait
été déposée à son crédit, le1l6 mai
Sirois est fait a l’ordre de Mary Jane
D. Fry. Le témoin dit qu'il ne con-
nait pas personnellement madame
Fry, mais on lui adit a Québec que
madame Fry était la propriétaire de
la maison achetée par M. Pacaud sur
le cap.
M. Barwick dit que ce témoignage

termine sa preuve avec MM. Dumou-
lin et Marcoux.
Jusqu'à présent, ila pu retracer

$45,000 sur le $57,000 que M. Pacaud
avait sur le memorandum de deties
qu’il a montré à M. Armstrong, mais
i est incapable de montrer par les
livres des trois banques qu’ila exa-
minées la balance de $12,000.
J.J. MacDonald, entrepreneur de

la Rivière-du-Loup, est assermenté.
Il dit qu’il à été demandé par M.
Hector Cameron et M. H. Armstrong,
riche banquier de Londres, de faire
l'inspection des 60 milles construits.
du chemin de la Baie des Chaleurs.
M. William McCarthy, ingénieur,

était avec lui pour faire cet examen.
Après avoir fait cet examen, il est
ullé à New-York dans le mois d’octo-
bre, où il a rencontré M. Heaton
Armstrong et l'hon. M. Mercier à
lhôte] Albemarle, pour s’entendre
sur les conditions de construction
de la balance du chemin qui était de
quarante milles, soit un subside de
$400,000 du gouvernement provincial,
ll y avait outre cela le subside du
gouvernement fédéral, auquel au-
raient droit ces constructeurs.
M, Heaton Armstrong devait dépo-

ser $540,000 entre les mains du gou-
vernement de Québec, pour obtenir
la garantie du paiement de l’intérêt
sur les débentures du chemin pour
vingt ans.

. MacDonald dit qu’il a ensuite
rencontré M. Pacaud à Québec et ce-
Jui-ci agissait comme agent ou inter-
médiaire entre le gouvernement de
Québec. Une des conditions de l’ar-
rangement proposé était queles en-
trepreneurs devaient payer toutes
les dettes de ceux qui avaient dû
travaillerà la coustruction du che-
min. Au nombre de ces réclamations
il y avait celles de M. C. N. Arm-
strong au montant d'à peu près $20,-
000 et los réclamations de MM. Mac-
farlane. M. MacDonald dit qu’il ne
Voulait pas d’abord s’engager payer
lus de $150,000 de dettes. I! devait

faire un dépôt à la banque de Mont-
réal pour payer ces dettes et une fois
les dettes payées, M. Riopel devait
avoir la balance du dépôt.
M. Riopel insistait pour que le

montant fut porté à $175,000 et le té-
moin a consenti. Mais quelques jours
plus ferd, lorsqu’il s'est agi de con-
clure Parra: g 'me. $ aréer.t, Ke ‘tio-
el demanda à avou un intéré. dans
a construction. M. Riopel consentait
A ce que sur la somme de $175,000,
$75,000 fussent payées à MM. Mac-
Farlane en paiement final de tou-
tes les réclamations contre le che-
min.

T1 posa aussi d’autres conditious au
sujet de la balance des $100,000, mais
le témoin refusa de les accepter et les
négociations furent brisées là.
Le témoin dit que. M. Heaton

Armstrong lui avalt laissé avant sun
départ pour l’Europe les moyens né-
cessaires pour payer cette somme de
$175,000, argent comptant, si les né-
gociations commencées entre lui et
M. Mercier à New-York réussis-
saient.
Dansses calculs de dépenses, M.

Macdonald dit que 8’il ayait mis une
somme de $50,000 qu’il devait payer à
M. Pacaud à mesure que lès travaux

qu’il calculait à avoir à payer à M.
Pacaud comme intermédiaire entre
lui et le gouvernement de Québec. Il
dit qu’il avait fait ce calcul d’après
Pexpérience qu’il avait eu précédem-
ment dans une transaction semblable.
M. Angus Thom a offert ses services

au témoin dans l’automne de 1890 et
le témoin'loi a montré tous ses chif-
fres et calenis. Plus tard, en mars
1891, le témoin apprit que M. Thom
étrit à négocier avec M. C. N. Arms-
trong, M. Cooper et le gouvernement
de Québec à propos du même chemin.
M. Cooper dit au témoin qu’il avait
du gouvernement l’offre de $560,000
pour construire les 40 milles de che-
min, soit $160,000 de plus que ce qui
avait été offert au banquier Arms-
trong, et l’offre fut faite au témoin
de l’associer au nouveau syndicat.
Le témoin répondit qu’il n’aurait
as d’objection à s’associer avec M.
ooper, mais qu’il ne voulait rien

avoir à faire avec M. C. N, Arms-
trong. M. Cooper calculait faire !
$300,000 de profit danscette entre-:
‘prise, parce que M. Thom lui pro-
snettait qu’il ne serait pas forcé de
tenir le chemin en opération après sa
construction et qu'il verrait à ce
qu’il nerisquât et ne perdit aucun
argent. Mais le témoin refusa de
nouveaul'offre, parce u'fl ne vou-
‘lait pas accepter la condition qu’on
lui imposait de faire une avance de
$150,000.
À son retour d'Europe en mal 1891,

le témoin dit qu’il a rencontré M,
Thom à son bureau à Montréal. M.
Thom luta montré alors copie de.
l’ordre en conseil du gouvernement
de Québec autorisant là léttre de cré-
dit de $175,000 et lui a dit alors que
cette somme était passée en boodle.
Interrogé au sujet de la’ valeur des

travaux faits sur la partie construite
du chemin, le témoin dit que dans
son opinion ces travaux pouvaient
valoir $12 à $13,000 par mille.

progresseraient,, c’étuit le montant

chemin construit avaitcoûté
“ Je ne crois pas que ces

travaux aient jamals cuûté cette
somme.”
Le total des subventions payées

par le gouvernement fédéral et le
gouvernement de Québec, s’élève à
environ $15,000 par mille.
Le certificat de M. L. G. Riopel, di«

recteur gérant de la compagnie et L.
A.Robitaille secrétaire trésorier, di-
sait que le document était un état
correct des travaux exécutés par M.
Cc. N. Armstrong et pas eucore payés.
En réponse au sénateur Robitaille,le
témoin dit que son examen des soi-
xante milles du chemin de la Baie
des Chaleurs a été fait dans l'espace
de deux jours environ,
En réponse à M. Power, le témoin

dit qu'aucun membre du gouverne-
ment de Québec lui a dit ou l’a auto-
risé de se servir de M. Ernest Pa-
caud comme agent ou intermédiaire
entre lui et le gouvernement.
En réponse à M. C. N. Armatrong

le témoindit qu'il ne sait pas du tout
en vertu de quelle autorité, l’hon M.
Mercier faisait de propositions à M.
Heaton Armstrong au sujet da che-
min qui lui appartenant pas et dont
il n’avait pas la possession.

M. THOMAS McGREEVY

Il n’A pas reparu à Ottawa

mille de
$20,000,

 

 

 

(Dépéche spéciale à L'EYEXEMEXT)

Ottawa, 20—M. Smith, sergent d’ar-
mes, est arrivé de Québec où il n’a
pas rencontrer M. McGreevy. On lui
à dit qu’il était parti pour Ottawa.
M. McGreevy n’a pas encore été vu
à Ottawa.
n ny a pas eu de comité des comp-

tes publics ce matin. Il siègera de-
main.
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La France et l’Angleterre

L'escadre française & Portsmouth
 

Tne reminiscence malheureuse
 

La bataille de Barfleur

Londres, 20—L'escadre française a
été reçue avec enthousiasme à Ply-
mouth.
Presque tous les journaux de cette

ville publient des articles souhaitant
la bienvenue à la flotte française.
Le Chronicle lui, rappelle à la Fran-

Ce que les désastres de l’Angleterre
dans la guerre de Crimée ont étScau-
sés par sa confiance ‘dans l’Allema-
gne. Ce sort pourrait bien être ré-
servé aux Français, s’ils comptaieut
sur les russos à l’heure du danger.
Portsmouth est remplide reporters

et d’artistes de journaux européens;
c’est une preuve de l’importance
u'on attache à cette visite dela
otte française en Angleterre.
Portsmouth est en liesse. Les rues

sont toutes pavoisées. La rade est
pleine de navires
Une correspondance de Ports-

mouth au London Times, rappelle
incidemment que l'amiral Gervais a
mouillé hier dans le Solent, le 19 août,
anniversaire, dit-il, de la victoire an-
glaise de Barfleur—ie correspondant
aurait pu dire anglo-batave de Bar-
fleur ;—mais cette réminiscence d’un
goût plus que douteux, puisqu’elle
rappelle une des défaites navales de
la France, une des plus honorables,il
est vrai, car Tourville avait, sur l’or-
dre impératif de Louis XIV, engagé
la lutte avec 44 vaisseaux tadis que
les alliés en avaient 88 en ligne, est
d’autant plus maladroite qu’elle est
inexacte,

La bataille de Barfleur, celle que
nous appelons la bataille de la Hon-

e, n'a pas eu lieu le 19 août, mais
ien le 2ÿ mai 1692. Ce jour-là, Tour-

ville eut le dessus; grâce à ses habiles
manœuvres, il ne perdit aucun de ses
bâtiments, tandis que l’ennemi en
perdit deux, malgré sa supériorité
numérique. L’honneur était sauf, la
journée gloricuse pour la flotte fran-
çaise. Tourville chercha, le lende-
main, à battre en retraite et à gagner
la côte de la Bretagne en passant par
le raz Blanchard, où les courants de
marée ont une extrême violence.
Mais, contrarié par le temps et la

marée, ses navires séparés par la
brume, il prit la résolution de se ré-
fugier dans la baie de la Hougueavec
douze vaisseaux, et. ce sont ceux-là
qui out élé incendiés par l'ennemi.
Ainsi la bataille de Barfleur a été
livrée le 29 mai, et le désastre de la
Hougue est du 2 juin. La science his-
torigue du corres) 0 1dant du Times
est donc en défaut sur ce point.

-

La récolte daus Ontario

Elle promet d‘être nboudante

Toronto, 20— Un bulletin publié
parle gouvernement d’Ontario au-
jourd’hui donne une description dé-
taillée de l’état des récoltes et de l’é-
levage des bestiaux dans la province.
Dans l’ouest, où se trouvent les plus
vastes de champs de blé, un constate
que les espérances sont pleinement
réalisées. La récoite dans la plupart
des cas est magnifique. La moyenne
est estimée à 24 4 boisseaux par acre ;
celle des neuf dernières années (1882-
90) n’était que de 19.4 boisseaux par
are,
Les rapports sur la récolte du blé.

du prn'e.ngs sont d’un caractère des
plus favorables. La récolte dépasse-
ra considérablement la moyenne, car
les grains sont gros et bien pleins. On
peut dire en toute sûreté qu’il ya
ongtemps
colte aussi abondaute etexempte des
dégâts que cause ordinairement l’in-
tempérie des saisons.
La superficie totale du blé ense-

mencée, est de 1,363,067 acres ; celle
de l’année dernière n’était que de
1,320,856. La récolte du blé est esti-
mée à 30,447,562 boisseaux ; celle de
1890 n’était que de 21,951,208 bois-
Beaux,
Le mois dernier, d’après -les états

comparatifs envoyés parles femmes,
le nombre des chevaux de toutes
classes dans la province était de 678,-
495 ; soit une augmentation de 18,824
sur l’année précédente. Il y avait
également 1,978,815 têtes de bétail,
soit une augmentation de 84,103 sur
l’année précédente. Le nombre des
Vaches laitières était de 773,284 ; soit

 
| une augmentation de 4,654 sur 1890.
Le nombre des moutons, veaux et
et porcs a augmenté aussi considéra-
blement ainsi que les volailles.

retortcle

Le centenaire du Vermont

Monument commémorsat, In bataille

de Benningdon

Burlington, Vt., 20—Une grande
fête a eu lieu hier à Bennington à
l’occasion du centenaire de l’admis-
sion du Vermont au nombre des
Etats. On y a inauguré en même
temps un monumentélevé par la ville
et l’Étaten mémoire de la célèbre
bataille remportée à Bennington mé-
me, pendant la guerre de l’Indépen-
dance, le 18 août 1777, par le général
JohnStark sur les troupes anglaises.
La ville do Benningtonétait littéra- Le matériel roulant valait bien peu

de chose, 3 part une locomotivenau- !
ve et uelgaes chars néufs. D'après|
Vesti) fait par, M. Artnatrong, esti.
6 gui oot montré au témbin;dénque

. - BN *
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presquetous les points des Etats-
3 pour assister à cette fête patrio-

tique. Il est bon de rappeler à ce pro-
ue le Vermont est le premier

Étatqui ait été adjoint aux treise

:

de
Un

v’on n’a pas eu une ré- |.

lement bondée de visiteurs accourus |

“L’EVENEMENT

Etats primitifs de l’Union. La fête a
été des plus brillantes car, sans par-
ler de la contribution même de la

ville, la législature de l'Etat à voté
un crédit de $10,000. Les invités offi-
ciels étaient au nombre de sept cents
parmi lesquels, le préside Harrl-

son, le vice-président des Etats-
Unie, M. Levi P. Morton, tous les
membres du cabinet fédéral et les
gouverneurs de tous les Etats.

monument consiste en un sim-

ple obélisque, en pierre du Vermont
même, et ayant trois cents pieds de
haut. Dans’ le cortège figuraient les
élèves de l'école militaire de West
Point, toute la milice de l’Etat et de
nombreuses délégations des Etats
voisins. On évalue À soixante mille le
nombre des visiteurs qui étaient hier
à Bennington.

Pénible accident à Tourouvre
 

Unejeuno fille frappée par Is bourr

d'un cannon

Hier midi, A la villa de l’honorable
M. Mercier, à Ste-Anne de la Pérade
un accident dont les suites seront
peut-être fatales est venu jeter l’émoi
chez les invités alors à table. Depuis
le commencement du banquet, le
Canonse faisait entendre à de courts
intervalles.
Au moment où M. le comte Mer-

cier prenait place À la table d’hon-
neur, le canon se fit encore entendre
et au même instant, une jeune fille
nommée Alvina Vézina, fille de Jean
Vézina, de St-Prosper, alors à une
soixantaine de verges du canon tom-
ba sur le sol en poussant un cri. En
1a relevant on constata qu’elle avait
reçu en pleinefigure la bourre du ca-
non et qu’elle était sérieusement
blessée,
Le docteur Larrivée, zouave de

Rhode Island, et les docteurs Para-
dis, de Lotbinière, Méthot, de Ste-
Anne, et le docteur Champagne ainsi
gue plusieurs prétres, se sont immé-
iatement rendus auprès de la bles-

sée et lui ont prodigué les soins né-
cessaires. On lui administra les der-
niers sacrements, car elle était dans
un état très précaire, En apprenant
la nouvelle de l’accident, madame
Mercier donna des ordres de trans-
porter immédiatement la jeune fille
chez elle. Elle la plaça sous les soins
d'une garde-malude et envoya man-
der ses parents à St-Prospère, pa-
roisse voisine. Le père, M. Jean Vézi-
na, accompagné de sa fille sont arri-
vés à Tourouvre peu de temps après,
et madame Mercier, qui était très
affectée par l’accident dont la jeune
fille avait été victime, mit ses appar-
tements à la disposition de M. Vé-
zina.
La mallieureuse devait se marier le

premier de septembre et était accom-
pagnée de son fiancé au moment de
l’accident, Lorsque les zouaves ont
laissé l'ourouvre, Mlle Vézina était
purtiellement paralysée. 1 est possi-
ble qu’elle n’en revienne pas.

Chro

 

nique ‘locale

Personnel

M. Joseph Marmette, le romancier
canadien était en ville ce matin. H
est parti cet après-midi pour Mont-
Magny rejoindre sa famille.
M. S. À. Joseph a conduit ce matin

les journalistes de Québec surle ter-
rain du cirque Robinsonet leur a fait
voir toutes les curiosités.

Au Tara Mail

Une compagnie théâtrale donnera
de jolies représantations tousles soirs
la semaine prochaine au Tara Hall.

chaque suir.—Vair l’aunonce.

Mort subite

Une femme de New-Liverpool est
arrivée à Québec hier, à bord du va-
peur. Léris, avec son jeune enfant.
Au moment où le bateau touchait au
quai de Sillery elle constata que son
enfant qu’elle tenait dans ses bras,
était mort. L’enfant était malade
depuis quelque temps et la amère le
portait à Québec afin de le mettre
sous les soins de spécialistes.
Le coroner a tenu ce matiu une en-

quête.

A travers Québec

Tranquillité parfaitc en ville ce
matin, Rien chez les pompiers et
rien ches le recorder. En Cour de
Police, trois causes du revenu ont
été appelées puis fixées l’une au 3
septembre et les deux autres au 27
août.

Jolie excursion

MM. Snzor et Trudelle ont-préparé
comme nous l’annonçons ailleurs,une
excursion au lac St-Jean qui aura, si
Nous en jugeons par Ce que nous en
connaissons, le plus entier saccès. Le

-|-départ se fera samedi soir etle retour
de Roberval dimanche soir. Lea ex-
cursionnistes seront iti lundi matin,

Voir l'annonce.

Retrouvés

Les deux jeunes dont nous avons
annoncé la disparition sont à St-Va-
lier, Après s’être rendus là en cha-
loupe,ils n'ont pu revenir par la mê-
-me voie. Ils'seront ici demain.

A Mnizerets

Les orphelins des Sœurs de la Cha-
Tité iront en pique-nique à Maizerets
landi prochain, si le temps est beau,
Us partiront de Vorphelinat a 7 h.

a. m. et reviendront à 6 h. p. m.
Nous prions les amis dévoués des

orphelins de vouloir bien donner leur
concours, comme à l’ordinaire, en
fournissant des voitures pour trans-
porterle matin et ramenerle soir ces
chors enfants.
Tous ceux qui auront la charité de

concourir À cette bonne œuvre se-
ront les bienvenus, les orphelins leur
seront très recpnnaissant et prieront
pour eux. ‘

Le cirque Robinson

Le cirque Robinson,est arrivé ce
-matin à Québec et durant toute la
Journée, une foule énorme n’a cessé
de cireuler autour des tentes qui
sont l’objet de l’admiration générale
,La grande parade n eu lieu ce ma-

tin dans les principales rues de la
ville. Nous avons.eu le plnisir de
voir dans la processionles plusheaux
chars quine soient jamais venus à
Québec.
De chaque côté du défilé la foule

faisait haie et on entendait partout
les cris d'admiration dès qu’appa-
raissait un des animaux que M. Ro.
binson a en si grand nombre,
Le public a pu voir entreautres des

magnifiques chevaux,.des buffalos
énormes, un tigre noir, chose fort
rare, six ou sept lions dont un sur-
tout paralt 8tre le prototype du lion,
rol des animaux. On a pu aussi:voir
dans la procession des échantillons
d’une peuplade excessivement origi-
nale de l’Afrique. Que dire des po-
MNeys écossais et d’autres racos qui
figuraient en grand nombre,dessplen-
des équipages, dès riches carosses,

des faufares, des chameaux et d’un
8,iperbe orgue à vapeur que le public
pu se lasser d'admirer.
Cependant, il n’ÿ avait pas dans la

défilé-)a e parti des animaux 
Un nouveau programmejsera exécuté

+

«toire, rue

et des curiosités que possède Robin-
son. Les réprésentations sont com-
mencées cet après-midiet il y avait
foule. Tous les journaux de l’ouest
nous disent que le cirque Robinson
est de beau coup supérieur aux cir.
ques Barnum et Forepaugh.

olaCham

Tabac à fumer, haché. Pas besoin d'éloge, Ce
tabac se recommande par lui-même. Tabao de
première clagse À un prix raisonnable,

D. Rireuræ & Cie, Montréal.

Les plus anciens munufutnriers de tabac ha-
ché et lez plus grands fabricants de cigarettes du
Canada.

Meubles à grande réduction

L’on pourra voir par l'annonce que
nous publions à notre quatrième page,
que MM. Oct. Lemieux & Cie conti-
nuerontla vente de leurs magnifiques
meubles, avec escompte de dix et
vingt pour cent pour jusqu’au Ier oc-
tobre. Inutile de dire que cet éta-
blissement possède le plus bel assor-
timent de meubles nouveaux, pou-
vant rivaliser avec les grands entre-
pots de Montréal. Vous avez l’avan-
tage du choix, vu la grande variété
qu’ils ont en magasin, et cela à des
prix qui défient toute compétition,
Allez faire une visite et vous serez
surpris du bon marché, 2f

A la librairie Montmorency-Laval

Nous avons l'avantage d'unnoncer AMM, les
médecins qu'il: pouront se procurer chez nous
l'ouvruge tant vanté du inunitel de patologie ex-
terne par lex docteurs Ieclus, Kerausson, V es rut
et illez en 4 vols, iu 5 prix $1U, _
Cet ouvruge quuique très réceut est déja ren-

du à'38 seconde étidion, Ç
PRUNEAU ET KiROUAC,

28 rye de lu Fabrique.

Ligne Chicoutimi

Nos lecteurs sont priés de prendre
connaissance des changements qui
ont étélfaits dans l’annonce du vapeur
Jacques-Cartier, publiée dans une
autre colonne.
A l’avenir ce vapeur laissera Qué-

bec tous les mardis et vendredis à 8
henres a.m.—Voir l’annonce. °

Gants de Mid

Un magnifique lot de gants dekid noiraet de
couleurs, pour lonune, valant $1.25 pour Se et
25e chez L A. FORTIN, 105-111 rue St-Joseph.

Vinaigre

Demandez à vutre épicier le vinaigre fabriqué
par Drouin frères et Cie, reconnue pas les ertifi-
cats d'onalyse le we:lteur et plus pur qui se fa-
brique en Canada,

““Gunarnuteed Havann fGiller”

Les Loites de cizares de peu de valeur porient

souvent la marque suivante , ‘Guaranteed Îla-
vana filer, ” Le public doit cependani biencou-

prendre, sartoud jossqu'd en est informé, que la

filusse de la Havune pear érre acheties que pour
12 cents par livres ei plus. Li seulegarantie et Ia

seule que nous vffrens aux fumeurs, ce sont des
des vignres dont In repatation est fuite depuis
plus d'un demi-siècle et qui ent toujour: été re-

connus comme étant fabriqué avec dez produits

de première cluxse. Aussi les commandes ne funt
qu'auguwenter.

8. Davis & Sons, Montréal

Bingne. prix, offres séduisauts, ete

Nous n'avons uuourre des Choses sus-montion-
nées à offrir au couvvinmateur pour l‘induire à
acheter nos produits.
Kos offres constituent un suceës constant de

près d’un demi siéele duns notre branche d'affus-

res. ;
Uni article supérieur à un prix raisonnable.
Nous avons Ja réputation de fuire un commmper-

ce bonnête, d'offrir la menlleuro valeur sur je
marché, d'avoir Jes marques de cigares telles

qu'etles sont passées en proverbe parmi les num-

breux fumeurs de cigares : ces marques sont un-

jourd'hus sans rivales come l'atteste Li vente
annuehie des millioo-de cigares portant iepum
de "Cable, “Mungo.” “El Padre” et Mulre
E. Higo.” “Une parole sufi: au sage.”

S. Davis & Fits. Moutréal,

Pianos et orguocs

Nous recommandcns aux personnes qu
re propuseut de laure J'acquisition d'un
piano ou d'un orgue de protiter do la
grande vente à bun marché que fait de
ve temps-ci M. JL E. N. Pratte, au Nu
163835 rue Notre-Dame, Montréal,
M. Prutte, dent ie magasin à été in-

cendié récemment vÎire en vente las pia.
nos ct les orgues qui étaient dans le ma
gasin lors de l'incendie, mais qui n'ont
souffert aucun dommages : les instru-
ments endummagés ont été vendus à
l’encan.
Ces instruments, en parfait vrdre, se-

ront vendus : graude réduction pour
comptant ou à court délai et es personnes
qui peuvent acheter dans ces conditions
ne devraieut pas muiiguer c. occasion
exceptionnelle de se procurer ui instru.
ment neuf et de qualité supérieure au
prix d'un instrument inférieur.
M. Pratte a aussi reçu un stock de

nouveaux instruments qu'il vend a bon
marché aux cunditions ordinaires. 2 sno

Démangaison de la peau

En trois applications, la Pommade
Sulari guérit les démangaisons de lu peau
même les plus accentuées. Prix, 50 ets ln
buîtes
Dépôt général à la pharmacie LaRue,

coin des rues St-Joseph et de l'Eglise, St-
Ruch, Québec.
 

 

MARIAGE
N£aINA-LEFEnvRE—Lo trois août courant, à
Ste-Aunne de Deuupré, Aug. N. Vézina, éor,
notaire, conduisait à l’autol Domoisells Jvzé-
phino Lofchrre, fille cadette de feu sieur Alex-
androLefebvre, du mémetien 6 a

«# bénédiction nuptiale n été donnée par te
Rev= M, Muot, l’tre, ancien curé, cousin du
urarié, :

RER

DECES
TaiLLOUx.— Co matin, à 1

les Auguste Loreen, enfant bion aimé de Sieur
Charles Tuillon, 1 <ercinhousé domain le 21 du
courant, Io conyor grertiru de lu demeure de son
père tite Grant No 131,38heures précises pour
église St-Roch et de ldau cimetière St-Char-
es,
Parents et amis sont priés d'y aesister,

Mo Cantiiv.~ A St-Ambroisode Lorette lo 19du courant, szée du 72 ans,Cutherine O'Connell,
épuuse de Chartes MaCurthiy, Ecoier.
Lewerviou et sépulture demain vendredi.
Le convoi puriirs à 9 heures 4, me. de du regis

dence de Thome Becen, Kee, Arpenteur  gone-
tre, No $ Rue Calls, pour 1'dglize 8t- Patrick vt
de Îà se rondru an Cimetière St-Patriok.
Paronts elumis ront priés d'y usvistor,

Trubru.— Le 20 dn courant. François Xavier
Louis Ravel, gulant blen-at mé de SidurBrangots
Xavier Trudel, a Page de 13 minis ot 5 Jours.
Le vonvoi partis de lo rusison mortuaire, No

104, rue Fleuri demain A 5.45 Leures.
Parents et amis sont priés d’y ussister.

Îfvor.— Le 19 du courant à l’Age do $ imoïs
Gustave, Louis Incion onfant de Philibert Huot,
de lu maison HHuut & Langvin.
gi 1 sera inbuiwé vendredl 4 ( heures aprds mi-
1. ,

: Le convoi partira de ls demeure mortuaireNo
158, Rue du Pont A 4,15 procises pour l'église St-
Bach et de Jà Ru cimetière Se-Chartes,
Parents ei amis sunt priés d'y ueaister.

DEVarrexes—Décédée à St-Roch, le 1D con-
rant, nprés une courte maladie, Dome Marie-
Louise Martel, veuvo de fou Joseph DeVurennes,
A Jago de 43 ana.

He lnisse pour déplorer sa porte, 7 enfants,
ainst qu’un grund nombre de paronts et d'amis.
Hlle soru inbumée à l’Anvienno Lereite, ven-
dredi matin. à * houres. » convoi partie de
Ja demeure «de ladéfunte, à 74 heures, ruo de lu
Couronne, Nu Wb.
Parents ot amis sont priés d'y assister,

Brovix—Mereredi ie 19 du courant, est décédé
A l’âge do 5 mois ot demi, Plorre-Alexaudre-
Albert, cufunt bien aimé de M. Pierre Biouin,
copdounier.

| sera inhumé vendredi après-midi, à 4
heures convoi partira de lu innison mor”

Richardson, No » à 3.45 heures
tour] église St-Ruch et de là au cimetière Sto

nrles,
Parents et amis sont priés d'y assister,

PrriroLEac—A Quélec, le20 août 18, à l’a,

Hépulture i Ste-Foye, vondredi
! « Calling,& 2:16 hrs, 5vemaines, Paul-Prançois-Xayi

fob Peritalere, de la mise N. aint
nm a

de lu rue .
Leeats et ais sont priée d'y assister.

3

PE

ago d'un an, Char-

 

VENTE A L'ENCAN
far OCT. LEMIEUX & CIE

sio00e0r000 vcosuorouatonn eueaM.n eut 0

‘Vente à l'encan de Propriété de Valeur,

MARDI, #3 AOÛT

Nous avons regu instruction de l'exéutsur
testamentaire de vondre à l'enchère publique,
'ARDI. lo Z5 nvût, les biens mobiliers de [eu

Louis Delisle chartior en son vivant, savoir:
terrgin situé au tuubourg Bi-Jean No 22vet 222
nefticheliou mesurant 45 pieds de frunt syr &
’ieds de protundeur avec dessus érigs une Mani-
fique Maisonen Lrique u deux étage, tois frun-
guis cuntenait trois logements bien finis, possé-
dant tuutes les améliorations possibles, Aussi,
une grando eeurie en brique à deux étages et
toit frungais, vaste cour, passage, ole. Le tout
est loué 3330,
Lei rentes tungidres sont de $3 annuollement.

Conditivns de ventu, Argent come ant;fi se.
ront payées immédiatement après l'adjudica-
tion on fonds de banque ou un chèque accepté,
et la balance seru payée duna les quinze jours
auprès la vente.
Pour informations,s'udresser à MM.Labreeque
& Bélanger, notaires, où à notre bureau.
La vente se tera sup les lieux,au No 222, rue

Richoliou, vt commencera 3 10 heures a. m.
OCT. LEMIEUX & CIE,

incauteurs.

Continuation de la Vents de Meubles
A BON MARCHE

PAR OCT. LEMIEUX & CIE
Nous donnons uvis à nos amisetau publio en

fénéral que nuus çuBtinuérons de donner unes-
compte de dix, quinte et Vingt pour cent dur nos
maguiliquez wucubles, pour fasqu'au ler Uato-

ment le plus vomplet et te plus considérable de
sut de chambre À courher qui ne s'est jamais vu
à Québec, presque tuus les patrons nouveauxque
l’on tait tebriqué apécialeimest pottr notre vou p-
to et qui ne se trouvent pas ailleurs Font veudu
aveo guratile. nor set de chambre à coucher dout
on on fant une spécialité sont guns rivaux à Qué
veoot à Blontréal, pour l'élégunee et le bon
soût.
¢ Aueai : Un assortiment considérable de sets de
talon, de ‘’ nideboard”’ magnifique table à diner
de 10 et 12 pivds, chaises de fantaisie, lits oreil-
tere en plume Bue, sumier patenté, les plus re-
commundables.
Tout estvendu avec réduction. Une visite est

soiticitée.
OCT. LEMIEUX § CIE.

Marchauds de Meubles.
263, rue St-Jean,

Franc de Port

Sur demande, on recevra franc de port,
K! yemphiet court mais intéressant sur le’

+4 enseut des

Eruptions cutanées,
Scrofules, Syphilis

t autres maladies avec la

& ALSEP:REILLE

we dhdddll
Za S'adrosseren donnant correctement le
nou et l'adresse à

The WINDSOR Mfg Co

P. 0. Boîte 2050 Montréal, P, 0.
SU Juidlet 1801,

EMANDES
A BESOIN D'UNE MENAGERE de con-AN

O fianee au presbyière St-Jenu-Bapiiste de
Québe . nvût—ht

( DEMANDE UNE BONNE SERVANTE
pour le service geaertl dure ue petite Lae

mille du trois persuutiez. Un qui parie un peu les
deux hongites sera préterée.
S'adtesrer fusmiédiatem tat a MmeJ. C. Rin.

Nod rae Stern,

Téléphone 604.
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Inetitutrices Drimandres

ES Ueummisnites due ! :
Jeune Lereite ent
es pour le premier
YR. RENAUD Nets

demnnde, Dane le gore oy
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N Votsis +
() dans le- covitons de>rstr, 1 7 nie geinont
avertunfe de
= lettre au Lurcau six L'Evene-

ment) y 0ae
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Pater de FN F,Aux Piatriers, briquetiera eb Hacons
Une assemblée générale des corcceres phitriers,

bihqnuetiers et Wagons, diese peus tous les tras
vaseents allies evs ade so me dang la
een de ML Patelne pre Sr Auseple, (Pune
etage) VENURUDI sur, 1e Lt cr urant, à Shre,

FU est io us prot nae fous vous ost Cxorueut lus
meners plus inut mentionees, so feront un de-
voir d'y resister, vu quo dex affaires do fa plus
borirn can pIRGCE SCrODE svUUtire x leur consi.
d rai en.

LAbeen =

~~ PEN Fr

RETRACTA

 

de sonaigné, retracte toutes les paroles dites
en differonts tdgps contre fe coéd:t-de M. Lévi-
te Marois. swuelitler, admettaut uno les dites
paroles étaient Mfusses.

Signs] MELVILLE DURSAULT,
NW août—2R, ’

Couvent deSt-Roch
L'entrée des élèves du couven: de St-Roch,

auralieule ler Septembre. Des amélivrations
cunsidérablox dues a lu libératité de M. lo Curé
v ont été fuites. Tout l’intérieur à été renuu vel
Les élèves y tronverunt tout fe cunfart et l'a-
eréable possibles. D août—10F, -

Tara Hall
“FROST & FANSHAWE”

Compagnie Comique et Dramatique

UNE SEMAINE, COMMENÇANT

Lundi, 24 Aout

AS A JENKINS

 

 

 

  

 

Nouveau prograinme tous les soirs

PRIX POPULAIRES.
On pout'réserrar dos-siéges à la librairie

Walsh, rue St-Jean. 2 noût—

Société de Prétset Placements
DEQUEBEO

VIS est par le présent donné qu’on vertu
des pouvoirs qui Jour sont conférus. los

Directeurs vat resolu de faire uno émission de
eant cinquante uotions, roprésentont P15000,00
Cus nolivsa sont vetroyéos aux aetionnairss, au
P “ire dau la proportion de.une par douze.
e|æv Dirauteurs pouvant disposer do 76 do ces

 

(00, demandent aux actionnaires qui désirent
s'en procurot, de fsiro connaître, par écrit, au
burouu co ju Société, d'hui au 8 soptembro pro-
chain, leur« noms, éfnel que le nombre ctions
qu’ilr veulent xequéric,

Par ordre, ROBT. LAROCHE
20 aont— * Soc.Trés. ’

Vache Perdue
Grosse vacho rouge, Elle est partiode Sillory

hiet après-midi, près do l’évole fen frères. ! Ello
it 616 vue co matin puasengt In barridro ‘St-Joun.
Touto porsonno qui pourrait donner dos ronsei-
gnemonts est priée de s'adresser à ga bur
chez le br HES B. Cote dn l’alais. oun ou

19 noût—n-0,

Logementa loucr.
Un wognifique togomont de U chambres,

neuf, Due Grant, près do lu rue StTorennid
chambre de bain ot autres nmdlioratiohs ino-
dernès, à loucr à nNOS co
S'adresser à J.

ditjons.
AASet du Roi.

11 Aang

‘Demande à le Legislature:
Demande sera faite à la Légisinture
rovince dé'Quében,À sa prochaine ossionpueJosoph Ficurd, marchand de loin, ct son épouse*
ume Luerède Furtin, de in cité Jde

que permission soit donnéo.n leur file adoptif,
oseph Urisre, d’ajouter le mot ** Pioard ” à son

notn at «i, dans lu suite 1) lui survient des eu-
fants à celoi de des enfants et tde leurs dexcen-dants. .

Québec, 12 Août,BE
L eoût—1m. ’ Hid)

 

néboo, pous

ARENT,
équérants, … LMALAGIESWESTOMAG«tissage.

4 ‘ .

ional
bre seulement, Nous avons en magasin l’assurti-) ses

ve

Henry A. Bédar
Comptable et Liquidateu

f'occupe d'audition de comptes, de rev
slon de livres ct prépare des

fouilles de balance
 

Collection de dettes bonnes, douteuses a

mauvaises, à bonnes conditions,

 

I à une graude expérience pour servi
d'arbitre dans les causes de compromis

125, RUE ST-PIERRI
QUESEO

BA
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GRANDE EXCURSION
—AU—

LAC ST-JEAN
Samedi, le 22 Août

Depart de Quebec a 10 Bra P. M.

Arrivee a Robercal a 7.30 Bras A. 1 E
PRIX Premidre classe. ............. 8
Aller ot {Becondsolusse...... Cees
Retour (Enfants(au-dessous de 12 nus) 1.

Les billets seront bons pour revonirjusqu’
® Août Inslusivement par tous les trains r6
Hers, Un char dertoir sera attaché 4
Win,

Le Grand Hôtel de Roberval réduira ses pe
pour la cirvonstance.
Dimaneho,si lo temps le permet, le bated

partira après ln morse pour se rendre sur i
ords de lx rivière PeriBunca. ‘Le‘soir, il y aus
un grand concertuu bénéfice du presbytère
Roberval. :
Billets en vente chez MM. Suzor & Trudell

87 rue du Pont ; R. M. Stocking, rue 3t-Louis,
14 aout—
 

   
FETE MUSICALE

A la Pointe aux Trembles

DIMANCHE, le 23 AOTH
Avec la bienveillante permission du Rev.

Buocher, curé de in Poiute aux Trembisa,
chœur puissant de cette ville ira chanter
messe en Inutique et un salut danë l'a foemi =
Aux amateurs de bunne musique, de ne A

manquer vetto belle oucasivn en méme temps, 8
faire un beau voyuge dans une de nos belles
ruisses.
Le vapeur STE-CROIX est nolisé pour ls

constance. TI isissera le quai Champlainà 7
2... fnd'arriver à la Pointe aux Tromble
9 heurvs, c’est-à-dire une demie-heure avant
wesse qui sera chantée À 9hrs.

Prix du passage, aller et retour, 5) ots.
Lubateau seta de retour à bunne heure day

lu svirée. 17 noût-—6f

 

Deuxième grand Pélerivage Ax
nucl a la Bonne Ste. Anne

—PAR LA—
Conference Notre-Dame d’Esperance, &

ciete St-Vincent de Paul

Par le Chemin de Fer Q. à. ot C
Avec l'antorisation de Son Enal et sous Ia direction du rinçageocttault, Chapelain de in Conférence.

DIMANCHE, LE 23 AOÛT
Le prix du passage aller et retour est deeeminsroàaotMy auragrande messe enesoupagnern'ie péleri pen cœur nombres

BAL
inage.

SF: E. MARTIN \
vez 41

LEÇONSPRIVY
À partir du ler septembre proce’ ©

bot donners des leçons privé.» «de
d'anglais, «wit A domicile on cher of!
Pour intormstions. s'adresser aix |,

St-Jeun, Huute-Nille. 7ue

LA L *

Esorime et Equitatic:«

U* ANCIFN MAITRE du Manège de l'Ecd
de Cavalerie de SAuvtur (france) se prop

so d'ouvrir à Qnéteo un crous d'escrime.
H dennern cysJemout des leçons d'ÉquitutN

pour Danes et Mussisurs,
S'adresser du-7 à 9 heures p. t1., No 63 cue (

Dnagiers
t--8j.

t
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1d Courunne i la Bibliotheque des
“1540
 —

Academis Commercial
No 225, RUE RICHARDSON
A——— eeee

"NIOUS avons l'honneur d'annoncer gro n01
À , cunriroyeLundi,le 24 Aout procibH
fu No 225 rue Richardäon june Acadétaie Cou
mereiala de premidre clavto. françuis, l'ai
glnis, le culoul au*pointde vue purement
mercial, lu tenue des Tivros, oto... en un mat
tes jes branches se‘rapportant au commer
Técoyront uua attention tonte spéciale. ct Sepor
euselgnéos d'après'iesiméthodes les plus mod
nes, Las télégraphio, enseignée pur l'an des p
fesseurs. leva nusei partiedu prigcamme d'étte
L'uggluir sera enseigné par ua ongluis 104
M. Korn d'un des aoussignés. ‘
S'adresger de 9 heur l4hrs n.m., ot

24 tue ‘Richardson, ou à
No :

J. CLOUTIER.
P. AHERN,

Profotaque

hrs p. m,, au NO
431 ruo St-Jean, >

15 août-—lin.
 

UB le:plus rafraichissant «

LRAT
L’ BREUVA

 

 

Pourquoifire usaged'ésii étrangère Jorsag
nou uvons icf nue cau qui pdeaède des proprié
curatives pour bon nombre de maladies.

Cette Eau vivifianto gst on vente en gros ot {
détasl, rar |

Mme IN. iaitorce
En ‘ace, du Paials Cardinaile

TELEPHONE 630

CHARBON
Ciment de Portland,

Briques Blañches ‘FT, Carr”

Plâtre do maison

et Tuayaux de Drainage Ecossal

A. À. PRONEAU et CII

 

 

 

Bavrii 1WL 90, RUE DALHOUSIE

a

 


